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La Démocratie américaine 
contre l'Allemagne 

On ?ait à quels scrupules de juriste et 
(d'homme d'Etut, à quel noble souci de ral-
liar toute la démocratie américaine pour 
Ja défense de ses intérêts et de ses princi-
ipes a obéi longtemps M. Wilson. Chef 
jd'une nation laborieuse et pacifique, cons-
cient de ses responsabilités devant les 
influences, les intrigues et les maehina-
jtions de l'élément germain en fermenta-
lion, il a nourri son dossier jusqu'au jour 
bù l'esprit d'imprudence et d'erreur de 
l'Allemagne l'a Obligé à le porter devant 
la Congrès. i L'Asgeamblée en connaissait toutes les 
toièces accusatrices. La démonstration de 
ta sauvagerie allemande était faite aux 
yeux des plus prévenus quand M. Wilson 
p. pris la parole. Mais il . a trouvé les ac-
cents les plus éloquents 'et les plus déci-
sifs pour relever le défi germain et prou-
ver que la paix du monde ne pouvait être 
garantie que par la guerre. 

Les Etats-Unis en ont fait la doulou-
reuse expérience; les remontrances et les 
protestations ont été impuissantes à obte-
nir de l'Allemagne le respect de sa parole 
tomme des droits de l'humanité. Dès lors 
p neutralité armée devenait une coupa-
pie comédie : l'état d« guerre s'imposai! 
pour terminer la guerre aux conditions 
roulues par les Etats-Unis en liaison 
Étroite avec l'Entente. Toutes les énergies, 
toutes les ressources, toutes les forces du 
pays doivent se dresser contre « l'ennemi 
flu genre humain», comme disaient nos 
fcières. 

; Les longues acclamations qui ont salué 
\es paroles du président, les mouvements 
populaires attestent que M. Wilson a tra-
puit le sentiment et la volonté de la na-
îion tout entière 
; Cet aete de révolte et de justice, riche 

E'espoirs, sera salué avec une ardente al-
igresse chez les alliés. Il ne leur donne 

pas seulement l'assurance « d'appuis 
financiers très étendus » et d'une contri-
bution à tous leurs besoins « la plus abon-
dante et la plus efficace possible n; il leur 
apporte une force morale, l'hommage à 
l'idéal que nous défendons. 

Oui, ces hommes d'affaires, ces business 
men que l'Allemagne calomniait en pre-
tant à certains d'entre eux des visées uni-
quement mercantiles, ont tous ressenti 
l'outrage aux principes sur lesquels vit 
leur pays." Ce n'est pas seulement un 
grand peuple, fraternellement lié à nous 
par les souvenirs, qui vient à nous pour 
défendre ses citoyens, ses intérêts, son 
drapeau national ou commercial; c'est un 
idéal commun qui est glorifié par M. Wil-
son à la honte de l'Allemagne, et qui sera 
défendu oontre elle. L'Amérique veut 
« donner son sang pour les principes d'où 
elle est née. » 

Voilà ce qui donne à l'entrée en ligne 
des Etats-Unis son véritable caractère et 
sa haute portée. La presse américaine le 
clame avec fierté. Elle constate que le 
langage de M. Wilson est « l'expression 
parfaite de l'idéal national » et que le de-
voir présent « est un devoir vis-à-vis do 
l'humanité ». Les Etats-Unis combattent 
pour la liberté du monde contre un gou-
vernement autocratique qui prétend im-
poser sa volonté « sans tenir compte de la 
volonté des peuples ». 

Sus aux Hohenzollerns et à leur bande ! 
C'est le cri qui monte de toutes les poitri-
nes avides d'air libre, de tous les cœurs 

I as.soiffée de justice. Les crimes, les rui-
nes, les outrages à la civilisation accumu-
lés par le bandit qui déchaîna ce cataclys-
me sur le monde, appellent une expiation 
personnelle, un pilori de droit commun? 
Les Alliés sont des justiciers : ils le dres-
seront. 

P. B. 

L'AJOURNEMENT DE LA SEANCE 
DU CONGRES 

Washington, 4 avril. — C'est à la 6uite 
lu dépôt d'une motion du sénateur Lafol-
ette, qui recommence son obstruction, que 
e président Wilson a ajourné la séance 
lu Congrès, car la motion doit être ren-
royée à une commission. 

LA COMMISSION DU SENAT APPROUVE 
' L'ORDRE DU JOUR DU GOUVERNEMENT 
' Washington, 4 avril. — La commission 
les relations extérieures du Sénat a ap-
prouvé l'ordre du four accepté par le gou-
vernement déclarant que l'état de guerre 
>xiste avec l'Allemagne, 
i Sauf quelques légères modifications de 
/orme, c'est virtuellement le texte déjà si-
gnalé hier. Les deux Chambres le discute-
ront demain. 
LE BILL DE GUERRE SERA VOTE MALGRE 

L'OBSTRUCTION 
! Washington, 3 avril. — Dans les couloirs 
)de la Chambre et du Sénat on estime que 
l'ordre du jour de guerre sera adopté par 
le Congrès d'ici deux ou trois jours, et que 
les majorités seront considérables dans les 
lieux Chambres, mais on s'attend à ce qu'un 
petit groupe de pacifistes fasse opposition 
jusqu'à la dernière minute. 

LA COOPERATION 
DE LA FLOTTE AMERICAINE 

; Washington, 4 avril. — La coopération des 
marines américaine et alliées commencera 
Aussitôt que le Congrès aura donné l'autori-
sation nécessaire. 

LES FORCES DE L'ETAT DE NEW-YORK 
New-York, 4 avril. — L'Etat de New-York 

seul peut mobiliser Immédiatement 570,000 
hommes, prêts à entrer en campagne, et 
un nombre équivalent pour la défense in-
térieure du pays. 

LA LEVEE DE 800,000 HOMMES 
Washington, le i avril. — M. Chamberlain, pré-

sident de Ta commission militaire, dépose un bill 
pour pourvoir à l'éducation militaire d'un demi-
million environ d'hommes de 20 ans et accordant 
au président plusieurs milliers d'autres hommes 
ayant jusqu'à 23 ans. Le bill a été renvoyé à la 
commission. 

M. WHITLOCK ARRIVE A ZURICH 
Zurich, 4 avril. — Le ministre des Etats-Unis à 

Bruxelles, M. Whitlock, est arrivé mardi dans l'a-
près-midi, venant directement par train spécial de 
la capitale belge qu'il avait quittée la veille à sept 
heures du soir. M. Whitlock était accompagné de 
62 Américains et Américaines composant le per-
sonnel de la légation et celui de la commission de 
secours. On constatait également dans le train spé-
cial la présence du chargé d'affaires de Chine à 
Bruxelles et d'une douzaine de ses compatriotes. 

LE SUD EN FAVEUR DE LA GUERRE 
New-York, 4 avril. — M. Taft, ancien président 

des Etats-Unis, qui revient d'un voyage dans le Sud, 
rapporte que partout on se déclare en faveur de la 
guerre. 

LA SAISIE DES NAVIRES ALLEMANDS 
New-York, 4 avril. — Aussitôt le vote du Sénat 

acquis, les navires allemands seront fiisis. Toutes 
»uures mesures opportunes sont préparées et rece-
vront leur exécution immédiate. 

Le Message et la Presse 
La Presse américaine 

New-York, 3 avril. — Tous les journaux, 
feans distinction de parti, font l'éloge una-
nime de l'Adresse du président Wilson au 
Congrès, qu'ils qualifient de « l'expression 
parfaite de l'idéal national ». 

1,8 « Tribune de New-York » dit : « Aucun 
Éloge n'est trop fort pour les paroles du 
président. » 

Le » New-York Sun » se réjouit de ce que 
les Etats-Unis ont enfin trouvé un chef prêt 
h les guider dans l'exécution de leurs de-
voirs vis-à-vis de l'humanité. 
i Le « Times » écrit : « Aucun gouvernement 
fle s'est jamais trouvé sou." le coup d'une 
accusation telle que celle portée par le pré-
sident du peuple américain contre le gou-
vernement allemand Tous las crimes alle-
mands ont été commis d< sang-froid dans 
ides circonstances atroces qui ont horrifié 
|e monde entier » 
- Ce journal approuve également aveo en-
thousiasme la coopération des Etats-Unis 
B.vec l'Entente. 

Du « Herald » : » M. Wilson indique que 
|a seule façon pour lui de remplir son de-
voir vis-à-vis des Etats-Unis est de leur 
conseiller de se placer aux côtés des gran-
des démocraties qui combattent pour la li-
berté de l'humanité. » 

; Le « Herald de Chicago » dix : « La grande 
majorité est sans aucun doute de cœur et 
ïi'âme avec le président. » 
j On lit dans le « World » : 
I «Le discours de M Wilson est plus que 
^expression du patriotisme, c'est l'appel à 
Ikwites les traditions démocratiques. » 
! La « Providence » : « Le pays de Washing-
ton et de Lincoln s'est enfin rangé aux côtés 
■Iles nations sœurs qui ont décrété que la 
civilisation et la liberté du monde ne péri-
fcont pas. » 

La Presse allemande 
Toujours du Bluff!! 

- Bile, 4 avril. — La «Gazette de Cologne» essaie 
le soutenir que l'éventualité d'une rupture com-
plète germano-américaine n'effraie pas l'AHema-
Jne : 

t Dès aujourd'hui, dit le journal, nous savons une 
hose : si l'Amérique veut se précipiter dans la 
erre pour rendre de nouveau la mer libre aux 
mmerçants anglais et américains, elle n'atteindra 

as son but. Nos sous-marins continueront leur œu-
re magnifique jusqu'à ce que le pire tyran des 
ners perde le souille, jusqu'à ce que la mer f oit 
•Taiment libre. Le combat sera d'autant plus glo-
rieux que nous aurons plus d'ennemis à vaincre. » 

Le «« Lokalanzeig&r » écrit : 
« Il faut que l'on s'imagine bien en Amé-

ique que l'assurance donnée par M. Wilson 
ue la guerre n'est pas dirigée contre le peu-
ffe allemand, mais contre le gouvernement 

l'Allemagne, napaisera pas notre colère. » 
La « Gazette de Voss » proteste également 
ntre les efforts que fait M. Wilson pour op-
>ser le gouvernement allemand à la na-

ion. Elle repousse l'affirmation du prési-
ent selon laquelle le kaiser aurait voulu la 
uerre pour des raisons dynastiques et, sui-
ant le parti militaire allemand, l'aurait 
rovoquée dans un désir de conquête. 

I Pour la « Deutsche Tages Zeitung •, l'en-
jtrée en ligne de ce nouvel ennmei ne nuira 
jpas plus aux puissances centrales que pen-
dant sa soi-disant neutralité, et peut-être 
knême moins. 

I 
La Presse française 

Paris, 4 avril. — Toute la presse part 
fcienne commente ce matin le Message de 
m. Wilson au Congrès américain. 

L'Echo de Paris écrit à ce sujet : 
« Le peuple des Etats-Unis peut être ûer 

(fie son président. Le Message d'avant-hier 
*st un acte capital. Il Justifie la guerre que 
l'Amérique entreprend. Il rapproche la paix 
■ui libérera le monde. » 

De M. René d'Aral, dans le Gaulois 
C'est à la fois un acte et un geste. L'acte 

*ît courageux, le geste est magnifique. M. 
Wilson apparaît vraiment sur la scène de 
l'univers comme l'un des hommes d'Etat 
nui ait eu au plus haut degré la conscience 
les devoirs que lui imposent son rôle et 
les responsabilités. Il a compris l'âme si 
somplexe d'une démocratie pacifique par 
sssence, mais soucieuse de défendre, dès 
ju'ils sont en péril, les principes immuables 
lui constituent le fondement même de la 

! lociété humaine. 
De M. Charles Humbert, dans le Jour-
il : 
On ne saurait trop admirer la manière 

Sont le président Wilson a guidé sa patrie 
ïans ces heures difficiles. Sa diplomatie a 
Été prudente, habile, souple et sûre. Il a 
laissé l'adversaire assumer tous les torts et 
Eommettre toutes les fautes. Et cette suprê-
me adresse n'est faite que de droiture et de 
sincérité. C'est bien son devoir qu'il accom-
plit en entrant dans l'arène. Tous ses con-
citoyens l'ont compris. Us le suivent d'un 
"eur unanime. 

Du Petit Parisien : 
L'Amérique entre dans la lutte pour dé 

rendre non point des appétits territoriaux 
mais le droit de 1 humanité. Son désintéres 
Bernent reconnu et certain accentue et pré-
Rise le caractère de la guerre, gue toutes les 

Les Boches toujours refoulés 
DES VILLAGES SONT ENCORE RECONQUIS 

COMMUNIQUÉS FRANÇAIS 

Du 4 Avril (14 heures) 
'A L'EST ET 'A L'OUEST DE LA SOMME, nos troupes ont continué à progres-

ser sur tout le front attaqué par nous hier. 
Au delà de Dallon, nos reconnaissances ont poussé jusqu au faubourg sud-ouest 

de Saint-Quentin. 
Au nord-est de Castres, nos troupes ont atteint les lisières sud de Grugies. 
A notre droite, le village de Moy-sur-1'Oise a été conquis en entier. 
L'ennemi a réagi violemment par son artillerie, notamment dans la région d'Es-

Au sud de l'Ailette, le combat s'est poursuivi aux lisières de Laflaux et dans le 
village, qui se défend pied à pied. 

AU SUD DE VAUVENY, des contre-attaques allemandes ont été brisées par nos 
feux, qui ont infligé de fortes pertes aux assaillants. 

Nous avons aisément' repoussé deux tentatives ennemies sur nos petits postes 
au NORD-OUEST DE PRESNES et à l'EST D'AUBERIVE., 

Rien à signaler sur le reste du front. 
Du 4 Avril (33 heures) 

Au cours de la journée, malgré les violentes rafales de neige et le terrain dé-
trempé, nos troupes ont continué à refouler l'ennemi sur l'ensemble du front de la 
Somme à l'Oise et l'ont rejeté au delà d'une position dominante très importante 
jalonnée par les villages de Grugies, Urvillers, Moy qui ont été enlevés brillamment 
par nos troupes. 

AU NORD DE LA FERME DE LA FOLIE, les Allemands, bousculés par une 
attaque irrésistible de nos soldats, ont lâché précipitamment trois lignes de tran-
chées précédées de réseaux de fils de fer, en abandonnant des blessés et un impor-
tant matériel. 

Trois obusiers de 150 et plusieurs camions d'escadrilles sont tombés en no-
tre possession. 

Au sud de l'Ailette, (lucun changement dans la situation-
La lutte d'artillerie a* été violente dans la région de Margival-Laffaux. 
En Woevre, nos pièces à longue portée ont pris sous leurs feux des détache-

ments ennemis signalés en gare de Vigneulles. 
Canonnade intermittente sur le reste du front., & 

^Dépêches de la 0\[uit 
Les Etats-Unis "au bord* de la Guerre 

Manifestation américaine 
en l'Honneur de la France 

COMMUNIQUÉ DE L'ARMÉE D'ORIENT 

OFFICIEL FRANÇAIS Salonique, 3 Avril 
Fusillade et canonnade dans la région au nord de Monaslir et entre les lacs. 

L'ennemi a lancé plusieurs bombes d'avions sur l'hôpital de Vertekop. 
L'aviation britannique a bombardé avec succès les hangars de Hudovo, déter-

minant des explosions et des incendies. ' 

COMMUNIQUÉ ANGLAIS 

Du 4 Avril (SO heures 15) 
L'ennejni a violemment contre-attaqué au cours de la nuit en vue de recouvrer 

les six canons perdus par lui le 2 courant à l'ouest de Saint-Quentin. Sa tentative 
a complètement échoue à la suite d'un corps à corps, et les six pièces ont été 
emmenées à l'arrière. 

Une attaque effectuée cette après-midi nous a permis de nous emparer du 
village de Metz-en-Couture, au nord-ouest d'Epehy, et d'un certain nombre de pri-
SOytTïXGTS* 

Le combat continue à l'est du village et vers le bois d'Havrincourt., 
Un coup de main a été exécuté avec succès dans la matinée sur les tran-

chées allemandes au noid-est de Neuville-Saint-Vaast. 
L'aviation a montré hier une grande activité. Au cours de combats aériens, 

' un appareil ennemi a été abattu, cinq des nôtres ne sont pas rentrés. 
Les rapports complémentaires font ressortir à deux cent soixante-dix, don! 

huit officiers, le chiffre des prisonniers faits par nous dans les combats du 2 cou-
rant, au sud-est d'Arras- Nous avons capturé, en outre, dix-sept mitrailleuses et 
quatre mortiers de tranchées. 

démocraties, désormais associées, font à 
l'impérialisme et au despotisme. Un ancien 
attorney général a écrit hier cette phrase qui 
devient désormais le mot d'ordre de tous : 
« Il faut que les Hohenzollern s'en aillent. » 
L'intervention américaine au lendemain de 
la révolution russe, c'est le suprême aver-
tissement pour le peuple allemand, s'il est 
capable de comprendre cette double et for-
midable leçon. 

De M. Gustave Hervé, dans la Victoire : 
Ah ! le kaiser et lés hobereaux prussiens, 

habitués à faire marcher leurs soldats et 
leurs socialistes à la schlague, ont cru que 
le reste du monde allait se laisser traiter 
comme un vulgaire peuple allemand. Au-
jourd'hui, c'est l'Amérique qui, à son tour, 
leur signifie que, si pacifique qu'elle soit, 
elle n'est pas encore mûre, elle non plus, 
pour la schlague prussienne. Hourra 1 pour 
la grande République américaine ! 

De M. Stephen Pichon, ancien ministre 
des affaires étrangères, dans le Petit Jour-
nal : 

A ceux qui poursuivent et qui exigeront 
la disparition de la lèpre qui ronge l'Eu-
rope et qui menaçait de s'étendre sur le 
monde — je veux parler du militarisme lié 
au sort des Hohenzollern, — les Etats-Unis 
d'Amérique apportent une force invincible : 
celle de leur crédit, de leurs ressources in-
dustrielles et commerciales, de leur flotte, 
de leur armée. Ils leur apportent en même 
temps une puissance morale supérieure à 
toutei celles qu'ils pouvaient attendre. Les 
bêtes enragées qui sèment la runîe et la 
mort sur nos terres envahies pourront en-
core causer beaucoup de ravages. Il faudra 
plus ou moins de temps pour les abattre, 
mais dès aujourd'hui- leurs jours sont comp-
tés. 

Du Matin: 
Nous avons conscience que notre gouver-

nement est pour quelque chose dans les dé-
cisions solennelles de Washington. La dis-
crétion de notre propagande opposée aux 
hideux moyens de nos ennemis, la déférence 
dont nous avons fait preuve dans nos Notes 
diplomatiques à l'égard du président Wil-
son, l'humanité exemplaire de notre condui-
te de la guerre vis-à-vis des petits peuples 
neutres, toute cette politique modérée et Jus-
te a contribué au grand résultat que ce chef 
d'Etat, connaissant nos buts de guerre, les 
approuve et veut contribuer à les réaliser. 

De M. Joseph Denais, député de Paris, 
dans la Libre Parole : 

La France a tendu la main à la jeune Ré-
publique américaine encore en son berceau. 
Elle a assisté avec une sympathie toujours 
Vive à ses progrès, à son épanouissement. 
Elle est flère que la cause pour laquelle ses 
fils versent si généreusement leur sang con-
quière une telle amitié et jin tel concours. 

De M. Alfred Capus, de l'Académie fran-
çaise, dans le Figaro : 

Le président Wilson fait, lui, le noble 
rêve d'une démocratie se séparant un jour 
de ses maîtres et les reniant. Attendons que 
l'avenir nous renseigne. Nous, cependant, 
nous restons convaincus que la dynastie 
des Hohenzollern est pour l'Allemagne com-
me la tunique de Nessus et qu'on ne la lui 
arrachera qu'avec la peau. 

De M. Jacques Bainville, dans l'Action 
française : 

Tout ce que tente l'Allemagne ne sert 
qu'à lui donner de nouveaux ennemis. Son 
blocus sous-marin aura tourné contre elle; 
les Etats-Unis pourront justement, grâce à 
l'abondance de leurs moyens de transport, 
rendre en peu de temps ce blocus inefficace. 
Quelle faute c'aurait été d'entrer dans les 
propositions de paix du 12 décembre ! On 
l'avait senti tout de suite. On le voit claire-
ment aujourd'hui. 

Du New-York Herald, journal améri-
cain, édition de Paris : 

Tout le peuple a le droit de se gouverner 
comme il l'entend, mais à condition que le 
gouvernement qu'il accepte ne soit pas une 
perpétuelle menace pour la tranquillité du 
monde entier; ce fut au nom de ce principe 
que Napoléon 1er fut abattu. Le président 
Wilson nous- dit que la paix universelle du-
rable ne peut être conclue avec ceux qui 
ont voulu la guerre et qui ont cyniquement 
avoué qu'elle était l'industrie nationale de 
l'Allemagne. 

De l'Œuvre : 
Les Etats-Unis font la guerre à une puis-

sance de régression dont ils souhaitent, 
pour Le repos des prochaines générations, 
que la défaite soit consacrée. Là où leur 
esprit de justice considérait d'abord comme 
nécessaires et peut-être suffisantes des ré-
parations et des restituti-ms, ils s'aperçoi-
vent que l'humanité ne saurait non plus se 
passer de garanties. Le programme des re-
vendications de l'Entente devient celui des 
Etats-Unis eux-mêmes. 

De M. Bracke, député socialiste, dans 
l'Humanité : 

Si Ton relit avec ce Message ultime tous 
ceux qui l'ont précédé au temps où la 
grande République américaine pensait con-
server sa neutralité, on y trouve le dévelop-
pement naturel d'un point de vue resté le 
même : travailler à la paix du monde. Les 
peuples, maîtres d'eux-mêmes, garantissent 

, la paix. 

Sur le front oetidental 
L'Avance anglaise 

Londres, 4 avril. — La prise d'Henin-sur-
Coieul, à environ 8 kilomures au sud-est 
d'Arras, nous met en possession d'une li-

fne presque droite sur 22 kilomètres entre 
eaurains et la route nationale d'Amiens à 

Cambrai, près Beaumetz. 
Les Allemands ont attaqué notre poste 

installé hier à Templeux-le-Guérard, d'où 
ils ont été repoussés avec de fortes pertes. 

Front britannique, 3 avril. — Le front bri-
tannique, long de quelque 200 kilomètres, 
peut se diviser présentement en deux sec-
teurs de physionomie très différente : le sec-
teur de Savy à Arras, qui est celui où se 
sont déroulées depuis le 24 février les péri-
péties de la retraite allemande; et celui 
d'Arras à la Belgique, dont le caractère ne 
s'est pas modifié. Le premier ne représente 
qu'un peu plus du tiers du front britanni-
que. C'est pourquoi l'esprit public aurait 
tort d'oublier les deux autres tiers. 

Il est vrai que les événements dont le sec-
teur Savy-Arras est le théâtre sont singuliè-
rement attachants, puisqu'il n'est pas de 
jour où l'armée britannique n'y enregistre 
quelque succès, dont chacun représente la 
libération d'un morceau de terre française. 
Les avant-gardes britanniques se sont ap-
prochées à 4 kilomètres de Saint-Quentin, et 
il n'est pas téméraire d'affirmer que dans 
cette partie du front l'armée britannique va 
bientôt arriver au contact de la position Hin-
denburg. 
Les Anglais attaquent les Lignes 

d'Hindenburg 
Londres, 4 avril. — De M. Beach Thomas, envoyé 

spécial du « Daily Mail » au front britannique : 
« Lundi, 2 avril. — Aujourd'hui pour la première 

fois nous pouvons dire que nous, sommes réelle-
ment en contact avec la ligne Hindenburg, notam-
ment à plusieurs endroits de Beaurains au nord, 

i'usqu'au bois Savy et à Saint-Quentin dans le sud. 
>es canons ennemis derrière cette ligne sont à bon-

ne portée et l'artillerie recommence à jouer un rô-
le prépondérant. Les escarmouches et les combats 
de détachements à détachements sont à peu près 
terminés. > f 

Les Suisses éloignés de Saint-Quentin 
Bâle, 3 avril. — On mande de Carlsruhe, d'après 

des renseignements absolument surs, que les Alle-
mands obligèrent déjà au début de mars, les Suis-
ses qui se trouvaient à Saint-Quentin à quitter la 
ville. Quarantecinq Suisses sont retenus à Rastatt 
en quarantaine. Ils sont soumis au même régime 
alimentaire que les prisonniers français. 

En Russie 
Broussiloff prêt au Combat 

Manifestation française 
en l'Honneur de l'Amérique 

Prévision d'Hindenburg 
Zurich, 4 avril. — Hindenburg, au dire de 

son frère, qu! est aussi son biographe, est 
convaincu qu'à l'automne prochain la 
guerre sera finie. Le frère du maréchal a 
fait part de cette conviction au correspon-
dant viennois du journal hongrois « A Nap •. 

Le Kronprinz à la Conférence 
de Hombourg 

Zurich, 4 avril. — Le kronprinz est arrivé 
à Hombourg pour participer aux Conféren-
ces qui vont avoir lieu entre les deux em-
pereurs.  » 

Les Berlinois ne peuvent plus 
s'approvisionner dans la Banlieue 

Zurich, 4 avril. — Le haut commande-
ment, sur l'ordre d'Hindenburg, Dublie une 
ordonnance interdisant formellement les 
voyages des particuliers se rendant de Ber-
lin à la campagne pour effectuer des achats 
de den/ées alimentaires. Des tumultes, en 
effet, se sont produits dant les gares ber-
linoises, la semaine dernière. - Des ouvriers 
et des femmes assaillirent quelques person-
nes qui se rendaient quotidiennement à la 
campagne pour acheter à n'importe quel 
prix des aliments qui rentraient à Berlin 
par les trains du soir. 

LE COMMV D1NT DU CORSAIRE 
DS L'ATLANT. QUS 

Bàle, 4 avril. — Le commandant du corsaire alle-
mand actuellement dans l'Atlantique est le comte 
von Luckner, de Dresde. 

Fin de la Grève métallurgique 
anglaise 

Londres, 4 avril. — La grève des mécani-
ciens des usines de Barrow vient de pren-
dre fin. Le travail reprendra aujourd'hui 
même. 

Pétrograd, 4 avril. —- A l'issue du conseil 
de guerre des armée? du front du Sud-
Ouest, le général Braiissiloff a envoyé le 
télégramme suivant à M. Goutchkoff, mi-
nistre de la défense nationale : 

« Ces armées, dont ta combativité et le 
moral sont excellents, brûlent d'impatience 
de reprendre l'offensive et n'attendent que 
l'ordre du nouveau gouvernement.» 
Alexeieff a toute la Confiance 

du Gouvernement provisoire 
Pétrograd, 4 avril. — Les ministres, qui étaient 

allés en corps au grand quartier générai de Mohi-
lev, sont rentrés à Pétrograd après des délibéra-
tions qui, selon des renseignements de bonne 
source, ont abouti à un parfait accord entre le gou-
vernement provisoire et le général Alexeiefl. On sait 
déjà que celui-ci, maintenu dans le haut comman-
dement de toutes les armées, sera chargé en même 
temps de la complète réorganisation et du rajeunis-
sement du haut commandement. 

Les Députés exilés 
veulent la Guerre à outrance 

Pétrograd, 4 avril, rm M. Tseretelly et six autres 
démocrates de la seconde Douma, revenus de Sibé-
rie, se sont rendus directement de la gare au palais 
de Taunde, où un accueil des plus enthousiastes 
leur a été fait. M. Tseretelly a adjuré le peuple de 
poursuivre la guerre jusqu'à complète libération de 
la Russie. 

Le Général Rousski déclare 
la Restauration impossible 

Pétrograd, 4 avril. — Le général Rousski," com-
mandant en chef de l'armée du Iront nord, a publié 
un ordre du jour disant que la restauration du vieux 
régime est un événement impossible, et invitant les 
oiliciers et les soldats à se tendre la main et à mar-
cher contre l'ennemi. 

Letchitsky commandera en Chef 
le Front roumain 

Pétrograd, 4 avril. — Le général Let-
chitsky a été nommé adjoint au comman-
dant en chef des' armées du front roumain 
qui est, on le sait, le roi de Roumanie. 
Le général Letchitsky remplace le général 
Sakharoff. 

Manifestation patriotique 
des Troupes de Pétrograd 

Pétrograd,4 avril. — Hier ont eu lieu.au pa-
lais de Taorlde. de nouvelles démonstrations 
de différents éléments de la garnison de Pé-
trograd, savoir: le régiment de cosaques du 
Don de la garde, le second régiment de tirail-
leurs, la première batterie d'artillerie avec 
drapeaux rouges DIUDU dinscriptions comme 
celle cl: «Nous voulons nous rendre sur le 
front. » 

Des discours enthousiastes ont été prononcés 
par le président du conseil, des délégués des 
ouvriers et des militaires, le députe Tcheid^e 
et le président de la Douma Rodzlanko. Celui-
ci a dit : 

« La Russie libre ne saurait pas exister sans 
la victoire sur les Allemands. > 

Les officiers et les élèves de l'académie d'ar-
tillerie de Mlkhallovskt ont exprimé leur dé-
vouement au gouvernement provisoire et leur 
pleine confiance qu'il mènera la Russie à la 
victoire décisive sur l'ennemi extérieur, ainsi 
que dans la vole de la civilisation et du pro-
grès. Les artilleurs sont fermement résolus de 
mettre toutes leurs connaissances et leurs for-
ces an service de la Russie rénovée. 

Mme Sturmer tente de se suicider 
Pétrograd, le 4 avril. — Après avoir pris connais-

sance d une lettre dont on ignore le contenu, Mme 
Sturmer, femme de l'ancien président du con-
seil, B'est coupé la gorge avec un raseir. Elle a été 
transportée à l'hôpital dans dn état grave. Mme 
Sturmer est âgée de soixante-six ans. 

Un Comité de Guerre russe 
Pétrograd, 4 avril. — Il a été d^idé d'a-

dopter le système anglais au poinl de vue 
de l'organisation militaire. Le nouveau 
comité de guerre sera composé de M. Gout-
chkoff, ministre de la guerre; du prince 
Lvoff, président du conseil; de M. Miliou-
koff, ministre des affaires étrangères; de 
M. Terechtchenko, ministre des finances; 
de M. Ghingareff, ministre de l'agriculture; 
de M. Niekrassoff, ministre des voies et 
communications, ot enfin de M. Kerensky, 
ministre de la justice. 

New-York, 4 avril. — M. Jusserand, am-
bassadeur de France à Washington, est ar-
rivé en voiture découverte au palais du 
Congrès et a été l'objet d'une ovation en-
thousiaste qui a pris des proportions énor-
mes. 

A l'issue de la séance, de très nombreux 
membres du Congrès ont tenu à venir ex-
primer personnellement à M. Jusserand 
leur joie de voir les Etats-Unis se joindre 
aux alliés pour défendre la cause du droit 
et de la civilisation et particulièrement à 
la France, envers laquelle ils ont contracté 
une dette de reconnaissance et professent 
une véritable vénération. 

LA PREPARATION A LA GUERRE 

Washington, 4 avril. — Une grande acti-
vité règne dans les bureaux du gouverne-
ment en vue de la préparation de la guerre. 
L'Amirauté a pris déjà des dispositions pour 
la coopération des flottes alliées. 

Les principales mesures étudiées jusqu'ici 
sont la constitution progressive d'une armée 
nationale, par appels successifs de tranches 
d'un demi-millions d'hommes chacune, l'or-
ganisation de la répartition des vivres pour 
la population civile en cas de besoin, l'orga-
nisation de la chasse des sous-marins, l'ou-
verture de crédits très considérables, sur-
tout par voie d'impôts, les chiffres de ces 
crédits devant être déterminés seulement 
après que les besoins exacts de l'armée et 
de la marine ainsi que des alliés seront con-
nus. On étudie aussi l'émission d'emprunts 
intérieurs à intérêts peu élevés. 

LA FLOTTE EST PRETE 
Washington, 4 avril. — M. Daniels, secré-

taire d'Etat à la marine, vient de déclarer 
que les préparatifs navals sont entièrement 
achevés et que la flotte est prête à coopérer 
avec les alliés dès la minute même où elle 
en sera requise. 

LA SEANCE DECISIVE 
Washington, 4 avril. — Le Congrès a 

commence ce matin l'examen de la résolu-
tion tendant a la déclaration de l'état de 
guerre. 

Le Congrès a l'intention de siéger en 
permanence jusqu'à ce que la décision soit 
obtenue. 

Au Sénat, la discussion a commencé à 
dix heures. De consentement unanime et 
en accord avec les leaders et le gouver-
nement, 11 a été décidé de ne pas permettre 
que d'autres questions soient discutées. 

M. ROOSEVELT A WASHINGTON 
Washington, 4 avril. — M. Roosevelt, re-

venant de Floride, s'est arrêté à Washington 
et est allé à la Maison-Blanche pour félici-
ter M. Wilson de son Adresse au Congrès. 
M. Wilson était absent et M. Roosevelt, ne 
pouvant pas attendre, a déclaré que l'Adres-
se du président Wilson resterait dans l'his-
toirî avec ces grands documents d'Etat dont 
les Américains sont si fiers. M. Roosevelt a 
exprimé de nouveau son désir de lever une 
division américaine pour aller sur le front 
français. 

La Flotte américaine 
Paris, 4 avril. — ta flotte américaine com-

prenait en 1916 : 17 dreadnoughts (467,450 
tonneaux), au total, 25 cuirassés (340,146 ton-
neaux), 12 croiseurs cuirassés (140,070 ton-
neaux), 5 croiseurs de première classe 
(50,820 tonneaux), 3 de seconde classe (20,000 
tonneaux), 16 de troisièinfi classe (50,820 
tonneaux), 9 monitors (32,044 tonneaux), 
57 destroyers (46,876 tonneaux), 36 torpil-
leurs (10.000 tonneaux) et 76 sous-marins 
d'un tonnage ignoré. 

Parmi tous ces bâtiments, il faut surtout 
signaler les plus nouveaux et les plus for-
midables : l'« Oklahoma » et le «Nevada », 
d'une longueur de 178 mètres, larges de 29, 
d'un déplacement de 27,500 tonneaux; le 
« Pensylvania » et l'« Arizona», longs de 183 
mètres, larges de 29, déplaçant 31,500 ton-
neaux. 

Ces navires, construits entre 1912 et 1913, 
lancés en 1915, n'ont qu'une seule chemi-
née, dont la base est fortement cuirassée. 
Armés de dix et douze canons de 356™» en 
quatre tourelles superposées, de vingt et un 
ou vingt-deux canons de 127m™, de quatre de 
47 »m, ils sont chauffés au pétrole. 

Les cuirassés « Arkansas », « Wyoming », 
« Florida », « Utah », mis à l'eau en 1910, dé-
placent de 21,000 à 28.000 tonneaux, ont des 
canons de 203mm et 305mm et une ceinture 
de flottaison de 280mm d'épaisseur. Les plus 
récents cuirassés qui doivent sortir ou sont 
sortis déià des chantiers, et qui sont parmi 
les plus formidables bâtiments de guerre 
du monde, sont • le « California », le « Mis-
sissipi » et l'« Idaho ». Ce sont des bâti-
ments de 190 mètres de long, de 29 mètres 
de large, déplaçant 32,000 tonneaux, chauf-
fés au pétrole, possédant des turbines de 
40,000 chevaux, mues par l'électricité, ce 
qui est une innovation. Leur vitesse est de 
21 nœuds à l'heure. La ceinture métallique 
s'étend en dehors des tourelles et est d'une 
épaisseur maxima de 432mm. Des canons de 
356m™, douze en quatre tourelles triples 
axiales superposées aux extrémités, vingt-
deux de 127mn>. 

La flotte de sous-marins est. croit-on, as-
sez considérable, mais il est Impossible de 
donner des précisions sans tomber dans la 
fantaisie. 

En plus, sont en construction, 2 super 
dreadnoughts de 32,000 tonneaux. 

Paris. 4 avril. — Les Chambres suspen-
dront demain leurs travaux pendant quel-
ques semaines; mais auparavant une 
grande manifestation de sympathie aura 
lieu à la Chambre et au Sénat en faveur 
de la République américaine. Le président 
du conseil, ministre des affaires étrangères, 
M. Ribot, prononcera un discours. 

L'Ambassadeur M. Sharp 
au quai d'Orsay 

Paris, 4 avril. — M. Sharp, l'éminent ambassa-
deur des Etats-Unis, a été reçu hier soir au quai 
d'Orsay par M. Ribot, président du conseil, et par 
M. Jules Cambon, se^-étaire général du ministère 
des affaires étrangères. 

LA SATISFACTION DE M. RIBOT 
Paris, 4 avril. — M. Ribot, dans les conversations 

particulières qu'il a eues hier, a exprimé la joie pro-
fonde qu'éprouvent dans m tre pays tous les specta-
teurs de ce graml événement historique qu'est l'en-
trée en ligne de la démocratie américaine. H ajou-
tait : «Nous pouvons marquer ce jour d'un caillou 
blanc. » 
DÉCLARATIONS DE M. SHARP, 

AMBASSADEUR A PARIS 
Paris, 4 avril. — Dans une interview, 

M. Sharp, ambassadeur des Etats-Unis, a 
fait les déclarations suivantes : 

« Quoique aucun vote n'ait encore été en-
registré par le Congrès 6ur les propositions 
du président, j'en attends cependant le ré-
sultat aujourd'hui même. Je suis sûr, toute-
fois, que la force de l'opposition sera ab-
solument négligeable aussi bien au Sénat 
qu'à la Chambre. Je crois que mon pays 
apportera une très grande assistance aux 
alliés. Dans cet ordre d'idées, le président 
trouvera un écho loyal dans toute rAmé-
rique. 

» En ce qui concerne la France, elle n'a 
nullement besoin d'une propagande en 
Amérique pour soutenir sa cause. La con-
duite héroïque de ses soldats, le courage 
et l'esprit de sacrifice manifestés par son 
peuple en supportant la perte de ses enfants 
et la cruelle et barbare ' destruction de ses 
foyers par l'ennemi, ont fourni par eux-
mêmes le dus éloquent témoignage de la 
justice des principes immortels pour les-
quels elle combat. 

» Le Message du président Wilson me 
donne la plus grande satisfaction. La 
France et l'Amérique sont de nouveau des 
frères d'armes dans la défense de l'huma-
nité et de la liberté de« hommes. » 

LA JOIE A PARIS 
Paris, 4 avril. — Paris a garni ses lene 

très de drapeaux aux couleurs des Etats-
Unis. Les « stars and stripes » (les étoiles et 
les bandes) se trouvent associées aux cou-
leurs des « ennemis du prussianisme », com-
me disent les Américains. De tous côtés, les 
maisons françaises ont tenu à arborer à 
leurs fenêtres ou à leur devanture les cou-
leurs américaines, si bien que les stocks de 
drapeaux aux « stars and stripes » qu'avaient 
réunis les magasins ont été rapidement 
épuisés. 

La joie est générale et immense dans la 
fouie qui commente avec une patriotique al-
légresse les télégrammes reçus de Wash-
ington et les informations données par les 
journaux. On s'arracne les feuilles de l'a-
près-midi et du soir. 
LES AVIATEURS AMERICAINS 

SUR NOTRE FRONT 
Londres, 4 avril. — On mande de New-

York au «Times» qu'en raison des difficul-
tés mexicaines et de l'éventualité possible 
de difficultés avec l'Amérique latine, il y a 
de bonnes raisons pour ne pas diminuer la 
petite armée régulière des Etats-Unis. 

Plus tard, lorsque l'horizon sera eclairci, 
on enveira peut-être un contingent en Fran-
ce; mais dès maintenant il est probable que 
le gouvernement de Washington donnera un 
gage de ses intentions en transformant l'es-
cadrille des volontaires américains en Fran-
ce en une escadrille militaire américaine 
avec le pavillon étollé et un effectif accru. 

UNE COMMISSION DU CONGRES EN 
EUROPE 

Washington, 4 avril. — Dans les milieux 
politiques, on pense, à la suite des deux 
séances qu'il vient de tenir, que le Congrès 
décidera d'envoyer en Europe une commis-
sion chargée de conférer avec les alliés sur 
les questions relatives à la guerre. Pendant 
ce temps, il sera procédé a la levée aux 
Etats-Unis d'une armée de 3 millions d'hom-
mes. 

Le Congrès ne paraît pas disposé, pour 
l'instant, à demander l'envoi d'un corps ex-
péditionnaire en Europe; mais il ne man-
quera pas de prendre, au moment oppor-
tun, toute décision que nécessiteraient les 
événements. 

LE RESSERREMENT DU BLOCUS 
Londres, 4 avril. — Les cercles parlemen-

taires considèrent un resserrement immé-
diat du blocus comme probable, à la suite 
de la participation des Etats-Unis à la guer-
re. 

VOLONTAIRES JAPONAIS 
New-York, 4 avril. — L&s Japonais de 

New-York manifestent l'intention de for-
mer un corps de volontaires qui sera fier de 
combattre contre l'Allemagne sous le com-
mandement d'officiers américains. 

VERS JÉRUSALEM 

Les Anglais a Gaza 
Rome, 4 avril. 

Le «Giornale d'Italia» annonce la 
prise de Gaza par les Anglais et la 
marche de ces derniers vers Jérusa-
lem, dont la chute ne serait qu'une 
question de semaines.  ; » 

En Angleterre 
Il faut des Hommes sur le Front ! 

Londres, 4 avril. — Plusieurs métiers 
considérés comme essentiels conféraient 
jusqu'ici l'exemption du service militaire 
à ceux qui y travaillaient, et les ouvriers 
et employés étaient pourvus de cartes spé-
ciales d'exemption. M. Hendenson, memim? 
travailliste du cabinet de guerre, a présidé 
aujourd'hui une réunion di ministres et de 
délégués des Syndicats ouvuers. A ce su-
jet, l'amiral Jellicoë et sii William Robert-
son, chef d'état-major, ont fourni un expose 
/le la situation navale et militaire et on' 
démontré la nécessité et le besoin pressant 
de combattants pour l'armée. 

M. Henderson dit entre autres que, poui 
obtenir les hommes demandés, Il fallait 
prélever un grand nombre d'ouvriers des 
munitions pour les envoyer sous les dra 
peaux. 

M. Addlson, ministre des munitions, v 
plique le nouveau système qu'on va insti 
tuer et dont l'effet serait d'empêcher 1« 
recrutement des oiivriers indispensable» 
occupés aux travaux de l'Amirauté et dei 
munitions. Le nouveau système, qui rem 
placera celui des cartes, sera expliqué dan» 
une autre réunion des Trade-unions inté 
ressées à la production des munitions. 

La Révision des Exempts 
Londres, 4 avril. — La Chambre des com 

munes a voté lundi soir, en troisième "e. 
dernière lecture par 157 voix contre 19 h 
loi sur la révision des exemptés et réformés 

Les Prisonniers seront employé; 
Londres, 4 avril. — En présence du gravt 

déficit de travailleurs, des dispositions ont 
été prises pour permettre aux prisonnier* 
civils et de guerre autrichiens et turcs, et 
dans des cas spéciaux allemands, consido 
rés dignes de confiance et ayant de bonnes 
notes, de quitter les camps d'internement 
sous une licence spéciale et sur parole, pou; 
faire certains travaux n'ayant aucun rap-
port avec ies opérations de guerre. Ces pri-
sonniers devront se présenter aux bureaux 
de police deux fois par semaine. Leurs em 
ployeurs devront leur donner des salaire: 
égaux à ceux des ouvriers anglais occupée 
aux mêmes travaux. 

Succès du Gouvernement 
Pif" 

Londres, 3 avril. — Une élection légisia 
tive complémentaire a eu lieu dans la cir-
conscription au sud d'Aberdeeu M. Fleming, 
candidat gouvernemental, a été élu" par 
3,283 voix oontre 1,507 à M. Watson, candi-
dat indépendant, et 333 à M. Pethick-Law-
rence, candidat pacifiste. 

»3 
Aucun Croiseur anglais 

n'a été coulé en Mars 
Londres, le 4 avril. — Un télégramme officiel al-

lemand du 1er avril prétend qu'on croiseur auxiliai-
re britanniqus de 8.000 tonnes a été coulé en mars 
par un sous-marin. L'amirauté britannique déclare 
qu'aucun croiseur auxiliaire n'a été coulé pendant 
cette période. 

En Russie 

La Vente des Biens français 
en Alsace-Lorraine 

Genève, 4 avril. — Le « Journal officiel de 
l'empire allemand» publie un décret ordon-
nant la liquidation en Allemagne et en Al-
sace-Lorraine des entreprises dont la majo-
rité du capital serait français ou des affaire? 
dirigées depuis la France. A ces catégories 
sont assimilées les propriétés françaises qui 
se trouvent en Alsace-Lorraine. Il suffit de 
rappeler que la valeur des propriétés fon-
cières qui sont en Alsace-Lorraine atteint 
un milliard et demi. 

On compre-id combien cette mesure nou-
velle est iniqae; il ne s'agit pas moins que 
de la vente de tous les biens français d Al-
sace-Lorraine # 

En vertu de ce décret, la liquidation im-
médiate des Sociétés suivantes a été ordon-
née : les salines et fabrique des produits chi-
miques, les hauts-fouraaux à Auclun-le-Ti-
che, ainsi que la participation de l'Union du 

„ gaz de Paris aux usines à gaz de Strasbourg 
L*t les fonds des cristalleries de Baccarat, 

Le Sort des Prisonniers français 
Paris, 4 avril. — Sur la proposition de M. 

Pasqual, la commission de l'armée de la 
Chambre a adopté une motion invitant le 
gouvernement à obtenir, d'une part que soit 
supprimé dans le plus bref délai le régime 
imposé aux prisonniers français qui sont 
envoyés sur le front et exposés fiu feu de nos 
batteries, d'autre part que soient désignés 
avant tous autres, pour bénéficier du rapa-
triement, de l'échange ou de l'internement 
en Suisse, les prisonniers appartenant aux 
classes les plus anciennes qui sont en cap-
tivité depuis 1914. 

Le général Lyautey 
retourne au Maroc 

Paris, 4 avril. — Le général de division 
Lyautey est nommé commissaire résident 
général de la République fraaflais& au Ma-

LIMA. 

Communiqué passe 
Pétrograd, i avril. 

FRONT OCCIDENTAL : Près d'Illouxt, 
après un violent bombardement de nos 
positions, les Allemands ont attaqué et 
occupé les tranchées de nos avant-postes, 
au sud du chemin de fer de Pozewiefe, 
mais, par notre contre-attaque, ils en ont 
été chassés dans la nuit du 3 mars. L'en-
nemi, appuyé par un feu violent d'artil-
lerie et de lance-bombes, a attaqué nos 
tranchées dans la région de Nowselki (au 
sud de Krewo). Au petit four, une colon-
ne d'assaut forte d'environ une compa-
gnie a pénétré dans nos tranchées de 
premières lignes, près du village de Now-
selki. Une contre-attaque de nos éclai-
reurs l'en a refetée. 

Au cours du 3 mars, l'ennemi a ouvert 
un feu violent d'artillerie qui a duré qua-
tre heures, sur notre place d'armes située 
dans la région de Techerwicelche-Guele-
nin, rive gauche du Stockhod, et sur les 
passages de la rivière. Après un feu très 
nourri en partie d'obus asphyxiants que 
l'ennemi lança de ses positions près de 
Guelinin-Borowno et comprenant jusqu'à 
43 ondes de gaz, sous la protection de son 
artillerie, l'ennemi déclancha l'attaque sur 
le front Toboly-Guelenin et réussit à pres-
ser nos troupes pendant qu'un de ses par-
tis forçait le passage du Stockhod, dans 
la région nord-est de G<ir>!er)in, mettant 
ainsi dans une position difficile nos trou-
pes du flanc gauche qui défendaient la 
place d'armes. Notre situation était telle 
que nos troupes durent se retirer sur la 
rive droite du Stockhod. 

Noire artillerie a bombardé avec suc-
cès un train ennemi près de Swedliki, 
sur la ligne Kovel-Roumo. Dans la région 
à neuf verstes à l'ouest de Rafailof, nos 
détachements ont attaqué l'ennemi oc-
cupé à des travaux de fortifications. Ils 
franchirent les réseaux de fils de fer et 
occupèrent trois lignes de tranchées au-
trichiennes dont ils anéantirent les occu-
pants. 

SUR L'AUTRE FRONT : Fusillades et 
reconnaissances d'éclaireurs., 

FRONT ROUMAIN : Quelques colon-
nes d'éclaireurs ennemis ont tenté par 
trois fois de s'approcher des tranchées 
roumaines, dans la région au sud-est de 
Monastir-Kachenoul, mais, chaque fois, 
il a été repoussé par notre feu. Dans la 
région de Toultcha (Dobroudja), les Bul-
gares ont tenté de franchir le bras de 
Saint-Georges, sur le Danube, mais ils 
ont été repoussés par notre feu. Sur l'au-
tre partie du front, fusillades. 

FRONT DU CAUCASE : Nos troupes 
continuent la poursuite des Turcs dans 
la direction de Khtnycin. 

MER NOIRE : Dans la partie occiden-
tale de la mer Noire, nos torpilleurs ont 
coulé deux goéleltes turqu&s chargées de 

lia Guerre aérienne 
Paris, 4 avril (officiel). — Dans les Vos-

ges, un avion allemand a été abattu par 
le tir de nos canons spéciaux. 

Communiqué roumain 
Jassy, i avril. 

Rien d'important à signaler sur l'en-
semble du front, en dehors du feu réci-
proque d'artillerie; un peu plus intense 
dans la région à l'ouest de Ciuslea. 

Notre artillerie lourde a bombardé une 
batterie ennemie sur la colline de Pu-
geac. Un avion français qui servait au 
règlement du tir a lancé 25 bombes qui 
ont porté. 

Sur le Danube et jusqu'à la mer Noire, 
rares fusillades. 

Monopole d'Etat sur les Blés 
et les Grains < 

Pétrograd, 4 avril. — Le ministre de d'a-
griculture a élaboré et soumis à l'approt» 
tion du gouvernement un projet du mono 
pôle de l'Etat sur les blés et les grains. D'à grès ce projet, toute la récolte en blés, her 

es et fourrages de l'année 1916-1917 sera 
miss à la disposition du gouvernement. 

Les Ressources de l'ex-Tsar 
Pétrograd, 4 avril. — Selon des donnée! 

recueillies par le gouvernement provisoire 
les ressources financières personnelles- di 
tsar qu!il possède en Russie s'élèvent à 1 mil 
lion de roubles en numéraire, celles de l'ex 
impératrice à 1 million 104,000 roubles et col 
les des ex-héritiers à 550,000 roubles. 

Réouverture de la Bourse 
de Pétrograd 

Pétrograd, 4 avril. — Le ministère des fi-
nances a informé les banques que la Bou-rs« 
de Pétrograd, dont les séances ont été sus-
pendues, par suite de la révolution, sers 
réouverte le 10/23 avril. 

En Allemagne 
Les Troubles avoués au Reichsta% 

Genève, 4 avril. — A la dernière séance 
du Reichstag, le député social - démocrate 
Norke a déclaré que le gouvernement com-
mettait une faute qui pourrait devenir Irré 
parable en prenant à la légère les troubles 
graves qui 8e sont produits dans différent! 
Etats confédérés, à Munich et à Berlin prin-
cipalement; il annonça que de nouvelles ma 
nifestations de mécontentement venaient 
d'avoir lieu à Altona, Hambourg, Magde-
bourg et d'autres lieux. 

Les Femmes de Mobilisés 
Amsterdam, 4 avril. •— Le haut comman-

dement allemand vient de décider que tou-
tes les femme* de mobilisés capables d'être 
utilisées pour les travaux agricoles y seroni 
contraintes sous peine de perdre le bénéfice 
des allocations. 

Communique italien 
Rome, t avril. 

Sur le front du TRENTIN, actions ha-
bituelles des deux artilleries, plus actives 
encore, au cours de la journée d'hier, 
dans la vallée de l'ADIGE, où, par re-
présailles contre l'insistance des tirs enne-
mis sur ALA, nous avons recommencé le 
bombardement des ouvrages militaires de 
RIVA D'ARCO et de ROVENTO. 

Sur le front des ALPES JULIENNES, 
activité de nos petits détachements en 
patrouille. 

Sur le CARSO, dans la soirée du 3, au 
nord de BOSCOMALU, nous nous som-
mes emparés, à la suite d'un heureux 
coup de main, d'un poste avancé ennemi. 
Presque tous les occupants, au nombre de 
trente, ont été tués.. Nous avons fait six 
prisonniers.  » 

Le Mouvement dans les Poils 
italiens 

Rome, 4 avril. — Mouvement des navires 
marchands de toutes nationalités dans les 
ports italiens pendant la semaine terminée 
le dimanche 1er avril : 

Arrivées : 432 navires, jaugeant 386,383 
tonnes lourdes. 

Départs : 458 navires, jaugefint 398,803 ton-
nes lourdes. 

Un voilier de moins de 500 tonnes et cinq 
voiliers au-dessous de 100 tonnes ont été 
coulés par des sous-marins ennemie, 

A la suite des ETATS-UNIS 

LA PAROLE DU GOUVERNEMENT 
m.^?i<|î??,J

4 avrU- - L« gouvernement S^ffJ?AU^lt
i
donné l'ocre, afin de disposer, SSSâ 1i,nterdlction des alliés, d'une for» 

réserve d armes dans les régions au nord 
f,?»<i sîhn?e de Cortnthe, de remplacer let 
ïï? ^ûe la gendarmerie, qui étaient du mo 
dèle français 1874 (système Gras), par de» 

Communiqué belge 
Le Havre, i avril 

Les artilleries de campagne et de tran-
chées ont été actives tant de jour que 
de nuit vers'Dixmude, le Passeur et Het-

Le Grand-Duc de Hesse 
est un Voleur 

Paris, 4 avril. — Le grand-duc de Hesse s> 
présentait dans le courant de décembre 1314 
dans un grand magasin de quincaillerie ô* 
Ham: il choisit divers objets, tels que lam 
pes électriques, suspension d'une valeur d« 
70 à 80 fr et les fit emballer sous ses yëux. 
Mais .omirii' l'employé lui réclamait le mon 
tant de son achat, il lui répondit- « Com 
ment mon achat î Je n'ai rien aeheté et j« 
ne vous dois rien. Tout ce qui est ici m'ap 
partient, et je prends ce que ]e veux. > L'em 
plo/é protestant le grand-duc lui promi' 
d'envoyer un bon. Mats le bon n'est jamaif 
ven^. 

L'exemple venant de si haut, les officier! 
et 1er soldats ne devaient pas montrer df 
plus grands sorupules. Un capitaine, quel 
que« jouri après, vint à son tour faire se.' 
achats et paya de la même manière. Dan.' 
les derniers jours dé février 1917, une trou 
ne de soue-offlcieTs et de soldats envahirent 
le magasin et le dévalisèrent totalement, 
brisant ce qu'ils ne voulaient pas emporter 

En Autriche 
Manifestations pacifistes à Vienne 

Rome, 4 avril. — On apprend que de nou 
veaux désorchres ont eu ieu à Vienne, oi 
les bureaux des journaux gouvernemen-
taux «le Fremdenblatt» et «Ta Gazette d« 
Vienne • ont été envahis par la foule, ma 
infestant contre la guerre. 

En Grèce 



LA PETITE GtHDNDE 

A LÀ CHAMBRE 
^Paris, i avril. — La séance est ouverte à 
« h. 25, sous la présidence de M. Deschanel. 
mil. Ali). Thomas, ministre de l'armement, Sst' assis au hanc du gouvernement. 

PROJETS O'VERS 
"Sans discussion, on adopte : 1" Va projet 

«elatil au recrutement des cadres setifs de 
^'intendance et du rervice de sa'-tè; 2° un 
«projet ouvrant un crédit de 5 millicns 672,878 
firancs pour subvention extraordinaire aux 
fkîgpartements envahis. 

ka Réquisition 
des Usines de Guerre 

) , On reprend la suite de ia riiscusaton de la 
proposition Mistral relative à la réquisition 
Mes usines de guerre et à la régie intéressée. 11 On adopte l'article 10, qui fixe à 60 % du 
libénéflee net le montant de la contribution 
{spéciale sur les bénéfices, et udmei une 
réçhelle calculée sur le montant des marchés 
Jet l'importance des bénéfices. 
! Au moment du vote sur l'ensemble, M. de 
îBaudry d'Asson fils prononce un grand dis-
K.ours pour critiquer la loi, qui est un ache-
jiminement certain vers l'excropriation des 
•industries par l'Etat. 

M. Albert Thomas, ministre de l'arme-
|nient, repousse le renvoi à la commission, 
Kréclamé par M. Baudry d'Asson. 

; Malgré ses imperfections, il faut voter 
\ cette loi, qui ne sera pas inefficace. Elle 
{.permettra un premier correctif aux béné-
fices exagérés et aura l'avantage de les 
prévenir pour l'avenir. Ce projet réalise 
id'une manière nette l'accord entre les in-
dustries d'Etat et It-s industries privées 
■pour l'après - guerre. 

M. de Baudry-d'Asson demande que le pro-
jet 6oit soumis à une seconde délibération. 
sSa proposition est repoussée par 378 voix 
;<îontre 29. 

L'ensemble est voté à mains levées. 
L'INTERDICTION DES IMPORTATIONS 

ETRANGERES 
MM. Molle, Ancel, Leboucq;, Puech ont in-

terpellé sur le décret prohibant les impor-
tations de l'étranger. 

[ M. Ancel reproche au gouvernement d'a-
ivoir rendu un décret qui, du jour au lende-
imain a porté le plus grand préjudice au 
|commerce français. Les importations n'a-
fvaient pas besoin d'être proscrites; la haus-
'<sé des frets les raréfiaient assez. Ce décret 
}a eu aussi le plus fâcheux effet sur lès ex-
portations. (Applaudissements sur quelques 
fiancs.) 
: M. Leboucq montre les conséquences de ce 
'décret,- néfaste pour les soieries, les tissus. 
; M. Puech, président de la commission du 
:oommerce s'étonne que ce décret ait été pris 
'sans tenir compte des modalités de notre 
Icommerce extérieur, qui se confond avec 
U'intérêt général. 
| ,Le décret était déjà si dangereux qu'on a 
'dû, le lendemain, promettre des dérogations. 
[Ce décret est d'une légalité contestable. Ile 
aurait dû être mieux étudié pour savoir 
'quelles marchandises devaient être réelle-
'inent prohibées. 

M. Stem : Et la spéculation î 
M. Puech : C'est justement le décret qui 

'.a produit ces spéculations, parce qu'on a 
'■constitué des stocks. Ce décret n'existe pas, 
i~ar le lendemain on a décrété une déroga-
tion générale. En Angleterre, on n'a pro-
mulgué un décret de prohibition que pour 
sles marchandises qu'on voulait réellement 
prohiber et non en bloc. 

Cessons, conclut-il, de paralyser le com-
merce. Le décret du 22 mars constitue une 
Sfaute. Le ministre doit le rapporter. (Ap-
plaudissements.) 
■i M. Clémentel, ministre du commerce, 
après l'historique du commerce depuis la 
guerre, montre la répercussion de la guerre 
sur l'approvisionnement en blé, en charbon 
Set la raréfaction du tonnage. L'effort d'im-
iportation n'a jamais cessé, malgré les droits 
(prohibitifs. C'est pourquoi il fallait des pro-
ïiibitions générales. 

Nous avons été précédés, dans cette voie, 
par "le gouvernement anglais, qui a prohibé 
*de très nombreux articles. Nous ne pou-
vions, alors qu'on nous fermait l'Angleter-

f?, rester dans le laisser-faire à outrance, 
oùs avons voulu ainsi restreindre les con-

Wmmations inutiles, relever le change et 
tfaire renaître en France la production in-
férieure de produits de remplacement. Si 
ges importateurs essaient d'abuser, nous re-
courrons à la déclaration des stocks. Nous 
savons voulu, dit-il,, maintenir nos exporta-
te&ns. Nous avons dû procéder brutalement, 
teswoe que l'Angleterre nous nettait en pié-
jgy>Aes du fait accompli et qu'il fallait em-
jpêpher la spéculation. Nous avons voulu 
«réglementer nos importations et non les 
(prohiber. Nous n'avons pu exempter les 
x-ontrats à cause des fraudes possibles ; nous 
'aurions consacré des fortunes -candaleuses. 
; - Le ministre donne des exemples du déve-
loppement de l'industrie intérieure depuis 
3a guerre pour prouver que l'exportation 
n'est-pas atteinte par le décret du 22'mars. 
#»e. gouvernement a agi de propos délibéré. 
jCa-sant les nécessités de la guerre qui ont 
(déterminé sa résolution. Nous appliquerons 
sans brutalité cette mesure; nous travaille-
rons pour l'avenir. (Applaudissements sur 
divers bancs.) 

i M. GIctnentel : Je vais déposer mon décret 
pour ratification. 

Deux ordres du jour sont déposés par MM. 
SsiogiÇried et Honorât. Le ministre n'accepte 
que l'ordre du jour de confiance de M. Ho-
Icfafr, qui est voté à mains levées. 

Le Recensement 
Le gouvernement présente une demande 

de crédit pour faire un recensement en vue 
des mesures de ravitaillement (cartes de 
pain, de charbon), de réquisitions civiles, 
Jàxpose M. Thierry, ministre des finances. 
™ Cette opération est impossible, ( it M. Le-
ifioir t II n'y a ni maire, ni secrétaire de 
jtnairie dans beaucoup de communss. 
I Nous referons appel à toutes les bonnes vo-
lontés, répond M. Thierry : l'est aux fins 
de ravitaillement et de réquisitim que nous 
proposons cette mesure. 
[ M. Raoul Péret: Le Sénat est saisi d'un 
projet de mobilisation civile : on ne peut l'o-
pérer sans ce travail préparatoire, 
f A la demande de MM. Mauger, Jean Bon, 
jRaynaud et Noulens, le ministre des finan-
ces promet de réduire les écritures au strict 
minimum. 
[ Le crédit est voté à mains levées, 
î On fixe au 25 mai une interpellation de M. 
Erunet (Seine) sur la crise du charbon. 
! M. Clémente! assure la Chambre que des 
"mesures sont prises pour assurer les be-
soins du public. 

Au début de la séance, M. Thierry, mi-
nistre dés finances, avait déposé un projet 
de loi portant ouverture de crédits en vue 
l'accorder aux personnels civils des indem-
nités" pour cherté de vie et des allocations 
Dour charges de familles comme conséquen-
ce de la proposition votée hier. 

La séance est levée à huit heures qua-
ante. / 
Séance demain à deux heures et demie. 
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Il y a un an 
5 AVRIL 1916 

Le général anglais Corringe, envoyé au 
secours du général Townshend assiégé 
depuis quatre mois dans Kut-el-Amara 
par les Turcs, bat ces derniers et arrive 
à 25 kilomètres de la ville. 

Un sous-marin allemand est coulé par 
une escadrille anglo-française. Les offi-
ciers et l'équipage sont faits prisonniers. 

 » 

L'Eclairage de Bordeaux 
Nous avons dit, il y a trois jours, que M. 

Charles Gruet,, maire de Bordeaux, avait 
adressé à un de nos confrères de la presse 
parisienne une lettre mettant au point une 
information qu'il avait publiée au sujet de 
l'éclairage de Bordeaux. Il s'agissait du 
• Matin ». 

Le « Matin », dans son édition de mercredi, 
analyse cette lettre, dont nous reproduisons 
ci-dessous le texte intégral : 

« Bordeaux, le 2 avril 1917. 
» A Monsieur le Directeur du jour-

nal 'Le Matin ». 
» Monsieur le Directeur, 

» Je viens de lire l'article paru dans le 
«Matin» du 1er avril, sous ce titre : «La 
crise du charbon ». 

» Pour une ville qui, faute d'un approvi-
sionnement suffisant, a dû réduire à sept 
heures par jour la fourniture de gaz aux 
particuliers, 

» Pour une ville dont l'éclairage public au 
gaz a été totalement supprimé pendant tout 
le mois de mars à partir.de neuf heures du 
scir, au détriment de sa sécurité. 

» Il est vraiment bien dur de se voir repro-
cher comme un luxe excessif le rétablisse-
ment de l'clairage de ses rues dans la pro-
portion d'un cinquième par rapport à celui 
du temps de paix, ce qui représente, en d'au-
tres termes, une réduction de 80 %. 

» Combien il est regrettable qu'un journal 
aussi bien et aussi facilement renseigné que 
le vôtre se fasse l'écho de pareilles erreurs ! 

» Veuillez agréer, Monsieur le Directeur, 
les assurances de ma parfaite considération. 

» Le Maire de Bordeaux, 
» signé : Charles GRUET. » 

Gare de Bordeaux-Bastide 
Les marchandises accompagnées do bons de 

prforité du Service de la guerre seront ac-
ceptées a l'expédition à partir du jeudi 5 
avril 1917. . * 

Le Syndicat des commerçants détaillants 
de Bordeaux et de la Gironde informe ses 
adhérents qu'à l'occasion des expositions du 
Jeudi-Saint, les magasins sont autorisés à 
rester ouverts et éclairés jusqu'à dix-neuf 
heures aujourd'hui S avril. 

Taxation des Pommes de Terre 
Conformément aux Instructions du gouver-

nement et après avoir, en exécution de la 
loi du 20 avril 1910, demandé l'avis du comité 
consultatif de taxation, M. Olivier Bascou, 
préfet de la Gironde, a pris l'arrêté suivant, 
dont nous avons reçu communication mer-
credi, soir 4 avril : 

Article premier. — Les pommes de terre 
des espèces ci-après désignées, récoltées 
dans la Gironde, ne pourront dépasser à la 
production les prix suivants : 

1° Espèces ordinaires (type Institut), quin-
ze francs (15 fr.) les 100 kilos; 

2» Espèces fines 'types saucisse et Early), 
dix-huit francs (18 fr.) les 100 kilos. 

Art. 2. — Les prix ci-dessus s'entendent de 
la denrée livrée en vrac, sur quai gare dé-
part. 

Ils seront susceptibles : 1» d'une majora-
tion de 0,25 par quintal lorsque les pommes 
de terre seront livrées en sacs réglés; 2« d'u-

j ne autre majoration de 0,10 par quintal pour 
i la mise sur wagon; 3° du montant des frais 

de transport de la gare expéditrice au maga-
sin du commerçant. 

Art. 3. — Les prix de vente des pommes 
de terre à la consommation ne pourront dé-
passer les prix suivants: 

1° Par quantités d'au moins 25 kilos : Es-
pèces ordinaires (type Institut), à raison de 
vingt-quatre francs (24 fr.) les 100 kilos; es-
pèces fines (types saucisse et Early). .à rai-
son de vingt-huit francs (28 fr.) les 100 kilos. 

2° Par quantités inférieures à 25 kilos : es-
pèces ordinaires (type Institut), à raison de 
trente centimes (0,30) le kilo; espèces fines 
(types saucisse et Early), à raison de trente-
cinq centimes (0,35) le kilo. 

Art. 4. — La réquisition, s'il est nécessaire 
d'y recourir pour assurer l'alimentation des 
centres qui manqueraient momentanément 
de pommes de terre, sera faite aux condi-
tions des prix fixées par les articles premier 
et 3 du présent arrêté. 

Art. 5. — Les prix fixés aux articles pre-
mier et 3 devront être affichés de manière 
apparente dans tous les locaux où se prati-
que la vente des pommes de terre; des éti-
quettes indiquant l'origine des produits, 
leur qualité et leurs prix, seront apposées 
sur les denrées mises en vente. 

Art. 6. — Ces prix seront modifiés dès qu'u-
ne variation appréciable se produira dans 
les conditions de la production des pommes 
de terre. 

Art. 7. — Toute infraction au présent ar-
rêté sera relevée et poursuivie conformé-
ment aux dispositions de la loi du 20 avril 
1916. 

Art. 8. — Le présent arrêté aura son effet 
à partir du 1er avril prochain. 

Art. 9. — M. le Secrétaire général, MM 
les Sous-Préfets, Maires; M. le Commandant 
de gendarmerie, MM. les Commissaires de 
police et les agents" de la répression des 
fraudes sont chargés d'assurer, chacun en 
ce qui le concerne, l'excution du présent ar-
rêté, qui sera inséré au recueil des actes ad-
ministratifs, publié et.affiché dans toutes les 
communes du département. 

Fait à Bordeaux, le 27 mars 1917. 
Le Préfet, 

Olivier BASCOU. 

La Musique des Carabiniers belges 
à Bordeaux 

C'est vendredi soir, à six heures, que la 
musique des carabiniers belges, venant du 
front, sera reçue à la gare St-Jean par M. 
le maire de Bordeaux et les autorités. Elle 
sera conduite en cortège à la caserne de la 
rue de Cursol. 

Le lendemain samedi 7 avril, un concert 
de gala sera donné au Théâtre-Français. 
La location est ouverte dès aujourd'hui, 
ahez Bermond, rue Sainte-Catherine, en 
vue de cette soirée de grand art à laquelle 
prêteront leur concours, en dehors de la 
musique des carabiniers, MM. René Lyr, 
président de la Ligue musicale belge; René 
Josz, violoniste; G. Prévost, altiste; R. de 
Ceuninok, flûtiste, premier prix du Con-
servatoire royal de Bruxelles ; M. Van Bulk, 
pianiste, premier prix du Conservatoire 
royal d'Anvers; M. et Mme Rosoor, les émi-
nents artistes bien connus à Bordeaux ; 
Léon Jougon, premier prix du Conserva-
toire royal de Liège, premier grand prix de 
Rome. 

Au programme, des pages françaises et 
belges. 

Les Braves Chiens 
On connaît la crainte 'salutaire inspirée 

aux maffaiteurs par les chiens de police 
dont les crocs sont si redoutables. Nous 
avons à déplorer la perte de l'une de ces 
braves bêtes, le chien Dick, qu'un individu 
suspect, poursuivi, mercredi matin vers 
deux heures, a tué raide d'un coup de re-
volver, cours de Cicé. 

Sur le point d'être atteint par le chien 
Top, l'individu put également blesser griè-
vement d'une balle le pauvre animal. 

Souhaitons que la brute qui a pu échap-
per à la poursuite des agents soit retrouvée 
et châtiée en conséquence. 

La Sorcière d'Ambarès 
Le service de la brigade mobile était saisi, 

il y a quelque temps, de plusieurs plaintes 
en escroquerie émanant de diverses person-
nes habitant la commune dAmbarès e: les 
environs. 

Il s'agit d'une femme dont nous tairons le 
nom qui, s'occupant de somnambulisme, 
sous prétexte de recherches, amait fait des 
dupes. 

Elle aurait ainsi escroqué d'assez grosses 
sommes à ses naïfs clients 

MM. Vialles, sous-chef, et Giraudon. ins-
pecteur de la brigade mobile, chargés de 
l'enquête, ont inculpé la sorcière du délit 
d'escroquerie; son mari et un voisin qui prê-
taient la main à ses agissements seront pour-
suivis comme complices. 

La prétendue devineresse a été laissée en 
liberté provisoire et l'affaire a été mise à 
l'instruction au cabinet de M. le juge Laus-
sucq. 

Une Jeune Bande qui promet 
A bord d'un vapeur français, mouillé dans le bas-

sin i flot n 2, un matelot remarquait, mardi matin, 
qu'un canot amarré sur le pont, avait sa bâche en 
partie enlevée. Il en informa le capitaine qui ordon-
na la visite de l'embarcation qui est toujours char-
gée de vivres : bottes de conserves, eau potable et 
d'une caisse dite t boite à signaux » contenant des 
appareils de marine, fusées, etc., en cas d'acci-
dent. On s'aperçut que ce canot avait été en partie 
dévalisé. Les bottes de conserves et quelques tusées 
avaient été enlevées. 

Le service de la police spéciale procéda a une en-
quête à bord. Au cours des recherches, on décou-
vrit dans la soute au charbon, plusieurs boites de 
conserves, les unes intactes, les autres vides. Quels 
étaient les auteurs du vol ? 

Les soupçons se portèrent sur une équipe de jeu-
nes Espagnols, — une quinzaine environ âgés de 
treize â quinze ans — qui travaillaient à bord en 
qualité de « piqueurs de rouille. » 

L'un d'eux, interrogé, ne tarda pas à entrer dans 
la voie des aveux; il indiqua le nommé Dominguez 
comme chef de , la bande ayant préparé le coup 
qui fut exécuté par trois de ses camarades. Pour sa 
part, Dominguez avait emporté dix boites de con-
serves et des appareils de marine, les autres s'é-
taient partagé le reste du butin. 

Les quatre jeunes dévaliseurs ont été conduits au 
commissariat spécial. 

PETITE CHRONIQUE 
Accident du travail. — Mardi matin, vers 

onze heures et demie, le manœuvre Joseph 
Alté, 49 ans, demeurant '26, rue Rougier, 
déchargeait des caisses d une charrette en 
station quai de Bacalan. Ii a été fortement 
contusionné à la cuisse droite par l'une des 
caisses qui a glissé et lui est tombée dessus. 

.Transporté et admis à l'hôpital Saint-An-
dré. 

Perdu portefeuille, petite somme, papiers 
de famille, aux initiales A. L. B. Prière de 
le rapporter bureau du journal. 

CHRONIQUES PALAIS 

Cour d'Assises de la Gironde 
Session du i» trimestre 1917 

Rôle des Affaires 
Voici la liste des affaires qui seront sou-

mises au jury de la Gironde durant la ses-
sion d'assises dont l'ouverture aura lieu le 
lundi 17 avril courant, aseus la présidence 
de M le conseiller Chavoix : 

Lundi 16 — Jean-Eugène Mirande, abus 
de confiance qualifié, 4 témoins. Arrondis-
semen; de Bordeaux. Ministère public, M. 
l'avocat général Dorosse. Défenseur, Me Sos-
thènes. 

Mardi 17. — Pierre Gouat, vol, faux et usa-
ge de faux en écriture authentique et pu-
blique, 8 témoins. Arrondissement de Bor-
deaux. Ministère public, M. l'avocat géné-
ral Bruneaud. Défenseur, Me Sosthènes. 

Mercredi 18. — Jean-Noël Touyaa, vols 
qualifiés et tentatives de vote qualifiés, 4 
témoins. Arrondissement, de Bordeaux. Mi-
nistère public, M. Dorosse. Défenseur, Me 
Sosthènes. 

Jeudi 19. — Jean Bousselle, attentats à la 
pudeur 6ans violence, 3 témoins. Arrondis-
sement de Libourne. Ministère public, M. 
Bruneaud. Défenseur, Me Bret. — Jean Les-
tieu, attentats à la pudeur sans violence, 8 
témoins. Arrondissement de La Réole. Mi-
nistère upblic, M. Bruneaud. Défenseur, Me 
Bbnafoux 

Vendredi 20. — Dominique Thomasson, 
attentats à la pudeur sans violence. Arron-
dissement de Bordeaux. Ministère public, 
M. Dorosse. Défenseur, Me Augé. 

avaient été remplacés par des papiers sans 
valeur. L'enveloppe elle-même avait été 
substituée à une autre sur laquelle une sus-
cription identique à la première avait été 
écrite et les cinq cachets de cire avaient été 
imités. 

L'enquête et une expertise d'écriture firent 
incriminer le facteur enregistrant Pierre 
Auguin, qui a comparu mardi devant le 
conseil de guerre. 

A l'audience, il proteste de son innocence. 
Seize témoins sont entendus, qui n'ap-

portent aucune preuve de la culpabilité du 
prévenu. 

Requiert : M. le lieutenant Feillard. 
Plaide : Me Péraut, du carreau de Saintes. 
Pierre Auguin est acquitté à l'unanimité. 

CHRONIQUE MARITIME 
Le Cas du « Niémen » 

Dans notre édition du 31marsdernier,nous 
annoncions la perte du vapeur « Montréal », 
de la Compagnie Générale Transatlantique, 
canonné Ife 23 mars dans la soirée par un 
pirate boche, alors que ce navire se trou-
vait à environ 200 milles des côtes espa-
gnoles. 

Un de nos confrères, dans son édition du 
4 avril, en parlant de la perte du «Mon-
tréal» mentionne que ce vapeur faisait par-
tie d un convoi de quatre navires, dont le 
«Niémen», appartenant à MM. Maurel et 
Prom, armateurs, et qui aurait été lui aussi 
torpillé. 

Nous recevons des armateurs à ce sujet la 
note suivante, en nous priant de l'insérer: 

« Un journal local a publié une nouvelle 
erronée a propos du torpillage du vapeur 
« Montréal », disant que le navire « Niémen » 
avait été torpillé lui aussi. La vérité est que 
le « Niémen » a été attaqué par un sous-ma-
nn allemand qui lui a lancé une torpille, 
mais qu'il put éviter par une manœuvre ha-
bile de son capitaine. Le sous-marin ayant 
manqué son coup se mit alors en surface afin 
de canonner le « Niémen ». 
•*H.

1
"Nifnleni'' à bord duquel personne n'a 

été blessé, a pu continuer sa route jusqu'à 
Dakar. » 

fondée 
..J en 1850 

Cours de l'Intendance, Ci, BORDEAUX 
—■ : 4) 

Skating-Palace 
Jeudi, grande matinée de famille et soirée 

de gala, avec brillant orchestre. Dimanche et 
lundi de Pâques, deux grandes matinées et 
deux grandes soirées, »vee l'orchestre si an-
précié du public. 

CINEMAS 
Saint-Projei-Citiétna 

Jeudi matinées à deux heures et demie et a 
quatre heures et demie, et soirée, au cours des-
quelles paraîtra le nouvel épisode de Jutlex. 

vendredi, premières projections du beau film 
en couleurs « Pour son Amour ». 

Etoiïe-Palace 
Mercredi en soirée, jeudi DEUX MATINEES 

et soirée : Francesca lîcrtini dans « la Dame 
aux Camélias »; «Judex», 12« épisode 

Vendredi, « Forfaiture ». 

GINÉ-ÏHEATRE GiRcilN
 Ma
^~*

ée La Passion (Quarante tableaux en couleurs) 
 :—« 

RENSEIGNEMENTS ADMINISTRATIFS 
POIDS PUBLIC DE BORDEAUX. - Auxiliai-

»res demandés pour pesage. Bon salaire. Se 
présenter 42, quai des Chartrons, bureau de 
l'inspecteur principal. 

ET.A.T CIVIL 
DECES du 4 avril 

Anne Goujon,-4 ans, rue de Navarre, 45. 
Marie Martin, 5 ans, rue Tillet, 52. 
Abel Ruyec, 5 ans, rue des Glacières, 25. 
Philomène Brossay, 26 ans. 118, rue de la 

Benauge. 
Denis Vialard, 51 ans, rue de la Franchise, U. 
Marie Allary, 52 ans, rue Cazemajor, 37. 
Marie Barbe, 60 ans, rue Francin, 8 bis. 
Pierre Mons, 72 ans. quai Deschamps, 3Î. 
Veuve Duvigneau, 79 ans. rue Mandron, 153. 

CONVOIS FUNEBRES du 5 avril 
Dans les paroisses : 

Ste-Marie : 1 h. 30, Mlle F. Brossay, rue de la 
benauge, 118. - 2 h. 15, M. P. Mons, quai 
Desohamps, 32. H 

St-Bruno : 1 h. 30, M. R. Roûvès, rue de la De-vêze, 64. 
St-Martial : l h. 30, Mlle M. Tourlay. rue 

Bourbon', 25. ' 
Convoi militaire : 

10 heures : M. R. Pineau, rue Paul-Bert, 4. 
.4 titres convois : 

10 heures : Mme I.-J. Vigneau, rue de l'Eglise-
Saint-Seurm, »2. 

2 h. 30 : M L. Pétricot, porte du Cimetière. 
î

 h

le%reï

M

M™ M-''. Ea,^- tl Francin. g bis 
3 h 30 : M. P. Lacroix, hôpital Saint-André. 
4 heures : M. L.-D. Vialard, hospice Pellegrin 

Economisez en faisant feindre et nettoyer 
Teinturerie ROUCHON. _ Téiépn. 15.10 

1 —v/N/N/X/N^ , ,...,IJU 

GOHVO! FUNÈBRE M
 Edo"ard

n
Barkey> Tt il B?I «T . • et Mms Brugldou et eur mie, Mme Lestage et sa famille, les fa-

milles Irhempil, Chardon (de Paris) et L 
Homllon prient leurs amis et connaissances de 
leur faire 1 honneur d'assister aux obsèques de 

Mme Edouard BARKEY, 
née Alice BOUYSSOU, 

leur épouse, mère, grand'mêre, sœur, tante et 
ocusine, qui auront lieu vendredi u avril en 
1 église Saint-Amand de Caudéran 
TfPSi*?»1*?11,^8 a.Ia ma'S°n mortuaire, chemin Ils-F'.otte, 1 (CaiiQéran). à dix heures et demie 
d oïl le convoi funèbre partira à onze heures. 

A 1 Issue de la cérémonie religieuse, le corps 
sera transporté au cimetière de la Chartreuse. 

U ne sera pas fait d'autres Invitations. 
Pompes funeb. générales (serv. de Caudéran). 

CONSEIL DE GUERRE (18* Région) 
Présidence de M. le colonel BONNEFOY 

FAUX ET ABUS DE CONFIANCE 
Le 20 mars 1916 le bureau des chemins de 

fer de l'Etat de Saintes recevait l'ordre d'en-
voyer au chef de gare de Gauriaguet. un 
chargement contenant 11,700 fr. 

Le pli fut confectionné régulièrement avec 
cinq cachets en cire rouge, sur une enve-
loppe grand format portant la suscription : 
« Chemins de fer de l'Etat — Gauriaguet — 
Valeur 11,700 francs. » 

Cette enveloppe fut remise à la gare de 
Saintes au facteur-enregistrant Pierre Au-
guin, qui expédia le chargement. 

A son arrivée à Gauriaguet, le pli fut ou-
vert par le chef de gare. Celui-ci constata 
que les billets de banque avaient disparu et 

CONVOI FUNÈBRE » » 
Ade, Rouqueb, Ploquin, Blandin, d'Estremé (de 
Buenos-Ayres), Goumard. Bonnenfant, Lamev-
nardie ont la douleur de vous faire part de la 
perte cruelle qu'ils viennent d'éprouver en la personne de 

René PINEAUT, 
décédé des suites d'une maladie contractée au 
front, et vous prient d'assister â ses obsèques 
qui auront lieu jeudi S courant, en l'ég-lise 
saint-Paul, à dix heures. 

On se réunira à l'hôpital auxiliaire 4, rue 
Paul-Bert, à neuf heures et demie. 

CONVOI FUNÈBRE ïr^Tv^ïTû: 
et M« Abadie et leur tille, Mme veuve Vialard, 
les familles Pinsan, Boutet, Labat, Garrouste 
prient leurs amis et connaissances de leur 
faire l'honneur d'assister aux obsèques de 

M. Léor>-Den!s VIALARD, 
qui auront lieu jeudi 5 avril, à quatre heures, 
à la chapelle de l'hôpital Pellegrin. 

Réunion à trois heures et demie à l'établis-
sement. 

A l'issue ue la cérémonie, le corps sera trans-
" porté h Caudéran. 
I II ne sera pas fait d'autres Incitations. 

CONVOI FUNÈBRE ̂ S
PS S 

leurs amis et connaissances d'assister aux obsèques de 
Mme Léonard BARBE, née PERDRIZET, 

qui auront lieu jeudi 5 avril, au cimetière pro-
testant, rue Judaïque. 

On se réunira a la maison mortuaire, rue 
Francin, 8 bis, à trois heures, d'où le convoi 
funèbre partira à trois heures et demie. 

Il ne sera pas fait d'autres invitations! 

REMERCIEMENTS ̂ T\n%p?, 
mille remercient bien sincèrement les person-
nes qui leur ont fait l'honneur d'assisté' aux obsèques de 

M. Pierre PROLONGEAI!, 
ainsi que celles qui leur ont fait parvenir des 
marques de sympathie en cette douloureuse circonstance. 

REMERCIEMENTS Mur^adSkuP
lyete' 

et sa fille, les familles Hazera, Glmel et Orliac 
remercient bien sincèrement toutes les person-
nes qui leur ont fait l'honneur d'assister aux obsèques de 

Mme A. GIMEL, née HAZERA, 
et à la messe de famille dite le 2 avril ainsi 
que celles qui leur ont fait parvenir des mar-
ques de sympathie. 

REMERCIEMENTS V^Và S 
lieutenant de vaisseau Ch. Bénard (armée de 
mer), chevalier ce la Légion d'honneur, et 
Mme ch. Bénard; le capitaine J. Sursol (aux 
armées) et Mme j, Sursol, Mu« J. Sursol, le ma-
réchal des logis R. Plganeau (aux armées), 
Mme R. piganeau et leurs enfants; le sous-lieu-
tenant Edmond Descorps, chevalier de la Lé-
gion d'honneur, et Mme Éd. Descorps, Mu» Su-
zanne Descorps, M. Roger Guillon, vétérinaire 
aide-major de 1» classe (aux armées), Mme R. 
Guillon et leurs enfants; M. Henri Sursol (aux 
armées), M. Edmond Sursol, M«« A'nne-Marie 
Sursol et les familles F. Sursol, Marot, Dupuy, 
Gramont, Ducassou, Slcard, Domec, Charmet 
et Mauro remercient bien sincèrement toutes 
les personnes qui leur ont fait l'honneur d'as-
sister aux obsèques de 

M le Chanoine Albert SURSOL, 
ainsi que celles qui leur ont fait parvenir des 
marques de sympathie dans cette douloureuse 
circonstance. 

En raison de? événements, les messes ont été 
dites dans la plus stricte Intimité. 
Pompes funèbres générales, m, c. Alsace-Lorraine. 

REMERCIEMENTS M. André Gouais-
Lanos, avoué près le 

tribunal civil de Bordeaux, et ses enfants, M. 
et Mme Calmés, les familles Gouais-Lanos, Bru-
net et Blondeau remercient, bien sincèrement 
toutes les personnes qui leur ont fait l'hon-
neur d'assister aux obsèques de 

Mme André GOUAIS-LANOS, 
née Jane BRUNET, 

ainsi que celles qui leur ont fait parvenir des 
marques de sympathie dans cette douloureuse 
circonstance. 
Pompes funèbres générales, ill.e. Alsace-Lorraine. 

REMERCIEMENTS ît,,? eT7euEr « 
et Mme A. Hvtie? et leur fille. M. et Mme com-
mère et leur fils M. R. Loubier, Mme veuve 
Delayxe, le docteur Salesses, médecin princi-
pal de l'armée ien retraite), chevalier de la 
Légion d'honneur, Mme Salesses et leur tille, 
M. l'abbé Léo Vergnolle, les familles Paviot, 
Dumondin, Grally, Borie, Caminade, Faure, 
Durand, Combe, M-eyssonier, Stray, Malgat, Bé-
toux, Bénédicty, Buisson, Bourzat, Lassagne, 
Boucherie, Dordé et Cangardel remercient bien 
sincèrement les personnes qui leur ont fait 
l'honneur d'assister aux obsèques de 

Mme veuve Edouard CARGARDEL, 
née COMBE, 

ainsi que celles qui leur ont témoigné des 
marques de sympathie dans cette douloureuse 
circonstance. 

Les messes de huitaine seront dites dans la 
plus stricte intimité. 

Vu les événements actuels, il ne sera pas en-
voyé de lettres de faire part. 
Pompes funèbres générales, itl.c. Alsace-Lorraine. 

MESNÂRD (angle Porte-Dij eaux) 
MARBRES DE CARRARE ET DE CASTELLINA 

Dans la Banlieue 

MONDÉSIR CINÉMA. — Direction nouvelle. 
Fêtes de Pâques. Programme sensationnel. 

Taiencs 
ETAT CIVIL du 20 mars au 3 avril. 
Naissances : Marie-Louise Courty, rue de la 

Paix. 28; Simone Alibert, rue Denfert - Roche-
reau, 25; Claude Château, rue Elisée-Reclus. 48. 

Décès : Jean-André Lafitte, Château-Thouars; 
Jean Bourret, rue de Trémenge; Emile Ra 
peaud, rue Marie-Louise, 4; Clément Douteau, 
rue de la Liberté, 24; Jean Tarride, rue do 
Trémenge, 8; Marguerite Menu, épouse Mule, 
rue du M-Juillet, 219; Joseph Fayètte, rue 
Henri-Sicard. 14; Jeanne Courtial, veuve Hié 
ret, boulevard Talence, 219; Henriette Chau-
dun, épouse Cartang, chemin des Visltandi-
nés, 96; Simonne Bonnet, rue Bourbaki, 51; 
Antoine Fau, cours Gambetta, 340; Grand-
camp, cours Merlin, 36. 

Publications de mariage : André Lafont, ehe 
rnin Peyhouquey.. 22, et Marguerite Arramv, 
rue du Jardin-Public, Bordeaux. 

La Souys-Ftoirac 
MEDAILLE MILITAIRE. — Le caporal Marcel 

Guilhem. mort de ses blessures de guerre, 
avait reçu à son lit de mort la croix de guer 
re avec palme et la médaille militaire. 

BOURSE DE BORDEAUX 
du 4 avril 1917 

A3 comptant : 3 % nominatif, 61 30; dito au 
porteur petite coupure, 61 30. — 5 %''au por-
teur, 8S; n. l.j 88 10. — Chemins de fer de l'Etat 
4 % 1912-1913. 397. - Obligations de la Ville de 
Paris 1871, 362; dito 1904-Métropolitain, 317; dito 
1912, 220. — Banque de Paris et des Pays-Bas, 
1,030. — Obligations communales 1879, 423; ds(to 
foncières 1883, 315 50: dito foncières 1895. 332? — 
Economiques 3 %, 325. — Est. obligations 2 V4 %, 
306. — Midi, actions de 500 fr.. 905: dito obliga-
tions 3 % anciennes, 331. — Nord, actions de 
500 fr., 1,289. — Orléans, obligations 3 % 1884, 
336 75. — Ouest, obligations 3 % nouvelles, 318. 

— Métaux (Cie française), 965. — Suez, actions 
de 500 fr., 4.360. — Procédés Thomson-Houston, 
667. — Nord-Sud. 115. — Chine 4 % or 1895. 87 50. 
Egypte, dette initiée. 91 50. - Espagne 4 % ex-
térieure : c. 160, 105 80; dito c. 480, 104. — Italie 
3 w %, 65. — Tabacs de Portugal. 486 50. — Det-
te ottomane un., 63. — Energie électrique Sud-
Ouest 6 %, 497. — Mines de Tekkab, 360. 

BOURSE DE PARIS 
du 4 mars 1917. 

S m 
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La plus 
parure de u femme 

ce n'est pas le somptueux collier qui attire 
tous les regards sur une gorge émaciée, des 
épaules amaigries, no visage blême et des 
yeux sans rie, La plus belle parure de la 
femme ce sont les précieuses perles roses 
qu'enferme — modeste écria — un simple 
étui de 

PMes Pmk 
Car en régénérant le sang appauvri et 

dégénéré, en guérissant ainsi de l'anémie, 
de la chlorose, de l'épuisement nerveux 
et de toutes les maladies causées par 
l'affaiblissement du sang, les Pilules 

Pink, rendent i la Beauté les incompa-
rables attributs que lui confère la Santé: 

contour harmonieux des seins, pourpre dé-
licate des lèvres, velouté chatoyant du teint 
et troublant éclat des prunelles. 

les 

Pilules Pink 
sont en vente dans toutes les pharmacies, 

fr. So la boîte. 3fr 
L.6EBB8 

BULLETIN PIMAMCIE» 
Marché calme, mais ferme; reprise du 3 %, 

fonds russes irréguliers, Extérieure calme, va-
leurs de navigation très fermes. Penarroya et 
Tréfllerles du Havre en hausse, chemins espa-
gnols fermes, américaines et russes soutenues, 
caoutchoutières très termes. 

MARCHE OFFICIEL 
Fonds d'F.tat. — 5 * libéré, 88 35; 5 % non 

libéré, 88 45; 3 %, 61 35; 3 % amortissable, 69 35; 
Obi. 4 % ch. fer Etat, 395; Afrique occid. fran-
çaise, 354 50; Tunis 1S92, 322: Maroc 1914, 424; 
Argentine or 1907, 484 ; or 1911, 86; Chine or 1895, 
88: 1908, 413; or 1913.(Réorg.). 438: Congo lots, 
66; Egypte (Unifiée), 92; Espagne (Extér.). 104 

15; Japon 1905 , 86 95; 1907, 101; Bons 1913, 532; 
Maroc, 1904, 474; 1910, 473 50; Russie 1891 or et 
18IH, 55; 1896, 51 75; 1906, 76 50; 1909, 69; Dette Ot 
tomane, unifiée, 63. 

Etablissements' de crédit (Actions) — Com-
pagnie Algérienne, 1,210; Comptoir d'Escompte, 
796; Crédit Lyonnais, 1,159; Crédit mobilier, 
345; Banque de l'Union Parisienne, 626; Ban-
que de l'Azoff-Don, 1,305; Banque Ottomane, 
ÙS; Banque Russo-Asiatique, 700; Foncier 
fçyptien, 635. 

Chemins de fer (Actions). — Est, 771; jouiss., 
325; P.-L.-M., 1,000; Midi, 912; Nord, 1,281; jouiss., 
815; Orléans, 1,125; Ouest, 705; Andalous, 443; 
Nord de l'Espagne, 435; Saragosse, 434. 

Valeurs diverses (Actions). — Azote (Société 
norvégienne), 545; CottiD. des métaux, 965; Mes-
sager, marit. ord., 135; prior., 158; t^ord-Sud, 
116; Omnibus de Paris 40i 50; Suez (Canal ma-
ritime), 4,373; Société civiie Suez, 2,820; Pana-
ma, 112 50; Procédés Thomson-Houston, 662; 
Cie générale des tramways, 425; Aciéries de 
France, 810; Aciéries de la marine, 2,145; Char-
geurs Réunis, Cit. française, 1,395; part, 728; 
Cie du Boléo, 1,040 Fives-Lille, 720; fréflleries 
du Havre, 230; Forges et chantiers de la Médi-
ter., 975; Mines de la Grand'Combe, 2/355; Mi-
nes de Mokta-el Hadid, 1,890: Penarroya, 1,833; 
Say ord., 455; Distribution Parisienne, 365; 
Briansk ord., 415: privil., 395, Rio Tinto, ord., 
1,780; Provodnik, 383; Makewka privil.,"201. 

Obligations françaises (Villes). — Paris 1865, 
527; 1871, 362; 1875, 486; 1892, 213; 1898, 294; 1899, 
287; 1904, 312 75 ; 2 3/4 1910, 269 ; 3 % 1910, 268; 1912, 
219 50. 

Crédit Foncier. — Communales 1S79, 423; 1880, 
449 75; 1891, 295; 1892, 318; 1899, 815; 1906, 349 50, 
1912, 186. 

Foncières 1879 , 460; 1883 , 312; 1S85, 323; 1S95, S31; 
1903, 357 50; 1909, 188; 3 14 1913 libérée, 375; 4 % 
1913, 417. 

Chemins de Fer. — Ardennes, 360; Est-Algé 
rien, 325 50; Est, 4 %, 418; 3 %, 336; nouv., 328, 
Grande Ceinture de Paris, 850; Midi, 3 %, 332; 
nouv., 333 50;; Nord. 3 %, 339; nouvS 340; 2 % %, 
298; Orléans, 4 %, 396; 3 %, 355; 1884, 336 50; 
Ouest, 3 %, 358; nouv., 348; Paris-Lyon-Méditer 
ranée, 406; fusion, 324; nouv., 326; 2 'A %. 300. 

Diverses. — Ateliers et Chantiers de la Loi-
re, 479; Gaz (Cie centrale du), 400; Suez, 5 %, 
665; Ire série, 408, 2e série, 369 ; 3e série, 371. 

Obligations étrangères (Chemins de fer). — 
Autrichiennes Ire hyp., 334 ; Nord-Espagne Ire 
hyp., 417; 2e hyp., 384; 3e hyp., 375 : 5e hyp., 369; 
Pampelune, 388; Saragosse Ire hyp., 346; 2e 
hyp., 332; 3e hyp., 333; Riazan-Ouralsk, 334; Al-
taï, 344; Central Pacific, 426 50; New-York, New-
Haven," 468 50; Chicago, 495 75 

Diverses. — Crédit Foncier Egyptien 3 V, %, 
375 50; 4 %, 433. 

VALEURS EN BANQUE 
Actions. — Machines Hartmann, 641; Bruay, 

1,552; Malacca ord., 143 50; Maltzoff, 566; Bakou, 
1,740; Lianosoff, 381; Spie? Pétroléum; 19 75; 
De Beers, ord., 353; Tharsis, 147; Cape Copper, 
125; Chino Copper, 376; Ray Consolidated Cop-
per, 187; Spassky Copper, 52 25; Utah Copper, 
679; Shansi, 23 75; Toula, 1,305; Bahla Karai-
din, 283. 

Mines d'or. — Ferreira, 32 75; Léna Gold-
flelds, 49 50; Modfleffontéin, 206; Rand Mines, 
9?; Robinson Gold, 22 50. 

COURS DES CHANGES 
Londres, 27 57 à 27 62| Espagne, 6 29 a 6 35; 

Hollande, 2 34 « à 238 ïi; Italie, 75 à 77; New-
York, 5 77 à 5 82; Portugal, 350 à 370: Pétrograd, 
I 62 W à 1 67 '/i; Suisse, 113 i/, à 115 M>; Dane-
mark. 163 14 à 167 V4; Suède, 173 à 177; Norvège, 
171 à 175; Canada, 575 i/, à 580 W-

BOURSES ÉTRANGÈRES 
Change Madrid, 79; Barcelone, 79; Lisbonne, 

835; Buenos-Avres (or), 48 7/8; Rio-de-Janelro, 
II 15/16; Valparaiso, 10 11/16. 

LA TEMPÉRATURE 
Situation générale du 4 Avril 

Sureau central météorologique de Paris 
La température s'est un peu relevée sur nos 

régions, sauf en Bretagne et dans le sud. Elle 
était a sept heures de 2 à Belfort, à Clermont-
Ferrand, à Limoges et h Brest, 3 a Bordeaux 
et a Perpignan, 3 au Mans, 5 à Besançon et 
à Marseille 6.à Nantes, 13 à Alger. 

Des pluies et des'neiges sont tombées sur 
l'ouest de l'Europe. En Franqe, on a recueilli 

16mm d'eau à Calais et à Cherbourg, 14 à Naa 
tes et à Belle-Ile, 6 â Limoges, 5 au Mans, 4 i 
Brest, 1 à Nancy et a Bordeaux. Ce matin li 
temps est couvert et pluvieux dans le nord-
ouest, beau et brumeux dans l'est et le sud. 

En France, des pluies restent probables avel 
temps frais. 

Observatoire de la Maison Larghl 
Le t avril 

Heures Ttier» Baro» Ciel Vents 

Mintmadela nuit 
i heures du matin 

Kaxima du tour 

1.5 
2.0 

14.5 
16.6 

t 
758 0 
756.0 

Clair. 
Nuageux 

• 
S.-S.'-E. 
O.-S.-O. 

» 

NOUVELLES COMMERCIALES 
MARCHÉ GÉNÉRAL AUX BESTIAUX DE BORDEAUX 

du 4 avril. 

Pores. 

Ame-
nés Vendu» 

800 

Prix 
au poids vu. 

ï&b 151 tr. les 50 kil. 140U5. 
<Drc"ts d octroi et «'abatage non compris) 

BOURSE DU COMMERCE DE PARIS 
„ ., , Paris. 4 avril 
Huile de colza, Sâl fr.; huile de lin, 248 fr. 

MARCHÉ DE TOULOUSE 
„,. . , Toulouse, 2 avra. 
Blés. — A la tare; orge, avoine, à la taxe 

(nais blanc, a la taxe ; haricots l'i.ei-vii 
tre 95 fr. à 100 fr.; fèves, 65 kilos, 24 fr ■ vesce, 
noires, «0 kilos. 26 fr. à k fr. ■ 

Farinés ~ A la laxe. 
* °,rmn£s toa-r&gèeîs. - Trèfle, 100 kilos, lu 
U5 fr luzerne (sainfoin du pays), ido t 

i.ourrages. — Foin, 50 kilos, 12 à 13 fr ROI 

?l\lT\^Y1>?- »2fr. 50 * 14 fr.'50; 2e et 3 
. ■>. U à 14 fr. Paille de blé. « à 7-.fr.■  ri'. 4 rr. 50 a 5 fr. 

MARCHÉ AUX MÉTAUX 
r, ■ ... Londres, S avril 
Cuivre. - Disponible, 136 liv.; à terme, 135 liv 

10 sh.,;. Best selected, 1*8 à '45 iiv 
Etain - Disponible, 214 liv.; à terme, 214 liv 

39 li°ymi0 ih P°nible' 30 "V- 10 Sh': â ten"e' 

PRODUITS RÉSINEUX 
n .. . j Londres, 3 avril. 
Essence de térébenthine. - Lourde. - Dispo 

mble, a2 sh. 4 d. 1/8; février, incoté; mars-avril 
53 sh. f d.; mai-août, 55 sh. 6 d. 

Résines. — Disponible, 32 sh. 9 d. 

UuDouteurCHAUT 
^oudrs de Riz LIQUIDE _ 

Fait Disparaître Les RIDES 
svee la Btoo facilité qu la jonns effaça un trait da crayon.. 

J Flacons à 2, 3.50 et 6 fr. Plfi'EETCaSPARE, à Biarritz. 
{ VENTE Sans ioûlss Pharmaelas. P.ir.'cmcrits «t Qran-Js Matiasins' 

EXPOSITION SPECIALE 

MONTRE 2ÊNITH 
SERVÂN. BORDEAUX. 

Le Directeur : Marcel GOUNOUILHOU. 

L» Gérant : Georges BOUCHON 

Imprimerie GOUNOUILHOt 
rue Guiraude, II, 

Bordeaux 
Machines rotatives Martnoni 

LE MEILLEUR PURGATIF, LAXATIF. DÉPURATIF 
Contre : CONSTIPATION, MIGRAINE, Contre: CONSTIPATION, MIGRAINE, ^ ''^T^mmtmlk 11 A 

feB*»a»_ÎLS ■ Exiger le FUC0« JAUNE et le Prénom ÇHARLEi 
Se méfier des Imitations. 

JAUNE et le Prénom CHARLES 
necbMPÊffsÉ |MP6^iti^NS 

iVENTE APRÈS DÉCÈS 
1. par le ministère de 

W A. BARINC0U COMMRE 
■Jitv Bordeaux 

- priseur, 
'6, cours de Tourny 

L Le vendredi 6 avril 1917, à 2 
eures de l'après-midi, dans 

. tl'hôtel des ventes, 7, rue Vol-
ftaire. Il sera vendu : 

A Un matériel de bureau com-
«posé de . belle table à écrire en 
looajoii double face, financière, 
Icartonniers, casiers à étiquet-
ées fauteuils de bureau, tables, 
ichàises, balances, appareils Mal-
fïiflant et Salloron. 

I Maehine à écrire Yost 
Au comptant et 5 %. 

Exposition jeudi 5 avril 

AKA-JOURHAL 
îdition spéciale pour ventes. 

V commode Empire noyer 
• mass. dois., vit., verre 

cathe, bouteilles et divers. — 
3ÉNAC, 3, rue Porte-Cailhau, 3. 

jfkENDAR.MB retr., médaillé, dé-
Ml coré, dern. emploi confiance, 
isurveillance ou emploi sérieux. 
jlEcr. Pierre, 230, r. Judaïque, Bx. 

DEM. un employé sérieux 
connaissant tissus pour 

ftaaison confections en gros. J. 
IDUPAC ET O, 61. c Pasteur. 

BfiÇQCMCPr,Ss appontements, 
pnOOCnO à louer et à ven-
dre Immeubles pour hôtels-res-
htaurants. 47, rue de Lyon, Bdx. yeune ménage tranquille loue-

rait pet. appartem. meub., eau 
et gaz, quart. St-Genès, Talence, 
Ipessac. B.eynaud,35,bâduBouscat 

Collection LIVRE NATIONAL 
,'IEHT de PARAITRE 

SUR t 
LES ROUTES 

SANGLANTES 
F*AR 

•JULES MARY 
Œuvre Incomparablement belle ah 

l'auteur dépeint l'écroulement moral des 
êtres, l'anéantissement de toutes choses, 
la dévastation brutale des pays aimés, 
des villages riants des clochera devenus 
cibles trafiques. Et au milieu de toutes 
ces visions d'enfer, un roman magistral 
où l'amour ne perd pas ses droits, se 
déroule frémissant, prenant et attractif, 
saisissant et entraînant le lecteur oppressé. 
Jomals roman plus poignant n'est sorti 
de la plume du célèbre écrivain. 

LI'25 EN VENTE 
PARTOUT 

et chez l'éditeur 
Jules TALLANDIER 
75, Rue Dat-eau Parle-, 

Ce columeesten vente dans les magasins et dépôts aïe la Petite Gironde 

a Les (taquets » marq. dép.. recommandé p. les mé-
nagère». iîîT fr. la caisse de IOU kilos, HT/ Ir. la caisse 
de 50 kilos, iranco votre «are. contre remb. ou tnand.-
pôste. Grande vitesse 5 tr. de rèduel. port dû. Henri 

bCHWElZI.lt fils, à Salon (b.-du-R.). Ech. com. 0'15 timb. rélérenc. 

SAVON 
Achat, Vente et Avance sirïiTHSetC9UP0SS 
Payé immédiatem1 à présentation des tiirevJEAIM, 98, r. Enlise-Si-Seurui. Bx 

J'OSE DIRE vient de paraître 
Ecrivez à tJt.9Oë»B Pl£$E foiîf ce que vous avez à dire. 

J*QSE publie : 

LA FEMME D'UNE HUIT 
Gr-2~a.xi.ci. roman à, clé, laaociit 

«J'O^B PIRE: est en vente partout,- io cent, ie numéro 
ADMINISTRATION : 50, rne de Manbenge — PARIS (9a) 

LA 
Constipation 

s ourecon.M.-de-Piétô,l.r.Prosper 

fi" AVIQ M- Portejols a vendu 
£, nilOson épicerie, 90, rue 
Cavid-Johnston. Opposit. reçues 
fhez M. Cbambaud, '.r.Uuguerio 

UCIIRI É à cêd- P- centre, c. 
HIUUDLC dép.,14 p.B.net 15,000* 

ij|2,000f. Chambaud, (, r. Huguerie 

(TfiRAf! f-cêd.. r. cent. Règle 
Si ftDHU 70,000 f. Divers 20,000 f. 
1(8,000 t. Ao-Tourny, 4, r. tluguerie 

F emme de chambre demandée, j 
bunn. réler, 4fi, rue Capûeville, 

PETIT MÉTIER à rui.an à ven-
dre, 30, rue colbert,Bordeaux. 

a céder. g<i passage, frai» 
, couverts par 3 cham-

bres meublées. — Petit prix. 
C" LE PROGRÉS. Il»F~«s« Ste-Cltk-llne. ] 

B onne a 
rue de Bracn 

t. taire demandée, 115, 
Sérieuses rôlêr. 

chète forts chass. autom.. ca-
mions,autobus. Ec.J.Danrtrev 

jjarage, r. 4-Sept., Auch (Gers)'. 

0,000 montres nickel, valeur 25', 
pour 15 fr. f°o contre mandat. 
Lambert, Tonnelns (L.-et-G.). 

MANŒUVRESus,manGré. 
chemin Aiexis-Labro. en lace du 
chem.Orpheltn.Birambltz Bègles 

l'FXSES ET POSTH ÎHEL -
SES demandées de suite. 

IIIÏfiRY et CAMILLE, 4(1, Cn apeau-
Rouge, Bx. Bonnesj ou rn. assurées 

flfll I A très confortable à ven-
jVILLM dre 50,000 fr., près Mont-
Jmoril'cm (Vienne), grand jardin, 
Keaux ombrages, bon pays de 
fchasse. près jolie rivière. Ecrire 
Uladin. Agence Havas, Bordx. 

4/iv. Marboutin, Marmande,L.-G. 

•on niècanic. con. un peu part, 
iélect. p. ent. usine dan à Agen. 
îc.b. P.Giri», r. Raymona,9,Agen. 

J 'achète cher cheveux coupés et 
oeionures. L. Lahournère, 35, 'p Tombe-l'Oly, Bx. S'« ie jeudi. 

DEM. garç. courses m£me p. 
V4 journée, 15, r. St-Siméon. 

i ntos. A v. camions et camion-
i nettes, 12, ci(é Falgérat, Btx. 

fravaux de comptabilité â for-
| fait. Ecr. Sikel, Ag. Havas Bx. 

AUTO-CAMION 
2 tôn., b. occ. Ec. Pagès, Havas. 

Tl nin Bénéfice 5,100 fr. p. an I AU AU Prix 8.500 fr Facilit. 
C" LE f HOGRÈS.iœP""»"St~-&Ul"~l».«. i 

r ri 1 OT O I r-"!"».Vente»bar. tr luLnlL P- mois. Px 1.500 l. 
C:'LE PROORÉS. i""*"'-* Sts CsUerine. i 

AY CARASSOrV'N ES d'ACACIA 
. I2u. quai de Paludate, Bx. 

o»j DEM. do suite bonne ciiisi-
U(l uière, 217, cours Saint-Jean. 

ON DEM. un leune porte pain, 
14, rue de la Cour-des-Aides. 

Achèterais beau phonographe 
occ. ne. offr.Ramé, Ag. Havas 

J oe daine sér.. sténo-dact.. d<-m. 
place. Ecrire Jane, Ag. Havas. 

ŒUFS A COUVER 
Pondeuses d'hiver inlassables 

Duilon, 26, imp.Labarthe.Bouscat 

GRAND STOCK 
MACHINES A ECRIRE 

Grandes marques garanties. Ré-
parât. Copies. Fourn. Location. 
Inter-Ofnce,52,all.Tourny.T.9.61. 

Femme de Service 
est demandée, 5, r. Michel, 1" ét. 

1res Iteaux Ameublement» £ 
d'occasion, état neuf I 

HAYLE. 43-47. cours d'Albretl 
LIVRAISON FRANCO | 

GRANDS PORTRAITS 
A.ec cadre riche 65*75 38f5U 
BiLL'S PHOTO C*, 12, r. Su-B«tii.riiie 

251, r. Judaïqne^RD^AiJx'5 

/ MINE la SANTÉ et DÉTRUIT la BEAUTÉ; 

elle engendre toujours des malaises et souvent 
des maladies graves : MailX ûfe Tête, Migraines, 

Vertiges, Congestions, Digestions pénibles, Coliques, 
Ballonnement du Ventre, Appendicite, Congestion du 
Foie, Douleurs de Reins, Éohauïïement du Saag, 

Affections de la peau, etc, etc 

ILULES DUPUIS 
suppriment la CONSTIPATION 
•t tous les Etociclerxts Qu'elle détermina 

Elles rétablissent toujours 
la Propreté de* l'Estomac 

\â Liberté de l'Intestin 
la jPureté du Sang-

En vente dans toutes les Pharmacies. 
I>es Exiger en Eoites ie l.SO portant une «toile 

ronge (marqne déposée) sur le couvercle et les 
mole "Dupait Lilla" imprimés en noir 

sur chaque pilule da couleur ronge. 

AGENCE EN DOUANE - TRANSIT 
• OUÏ ES FORMALITES et. OPÉItA l'IONS DE DtU)Ai\E 

CAMIONNAGE - VASTES ENTREPOTS 
SESfcNOURET Frères, 82-84-8S-8N, rne Mandron, Itordeaux. 

BOUILLIE SIMONNOT 
SOUFRE COMPOSE INSECTICIDE 

a rnYDRO-CARBONlTE DE CUIVRE 
Procédés Simonnot brevetés s. p. tl. g. 

L'emploi de ces deux produits garantit la vigne contre loute 
maladie crypiogamique el la préserve des parasites. 

Sulfate de Cuivre, Sonfre, Produits et Entrais chimique*! 

ERASME SIMONNOT & C'8, FABRICANTS, CETTE 

Raboteuses, Etauz Limeurs, Tours, Pilons, Scies à Rubans 
Enclumes, étaux, perceuses, moteurs, trmsm. poulies et divers, 
mach. outils, ûisp. et visibles, 19, rue nenri-IV, Bordeaux. 

fùIV "Ul I O I C CDAlUno sont demandés par Société 
UIA IVIIL.I.E'i r nMWisd-formation Alimentation. 
afl. rapport imméd.. forts iutér., part bénéfices Pas d'interméd. 
Ser. garant. Ecr., avant 20 avril, Armes, Agence Havas, Bordeaux. 

ÇJPC C ET RI M C de l'« el.. M" Annonciade, reçoit pensionnaires, O A U C. r L lll lll L b'Caudéran et r. Pasteur. 5. Bs-Cnudéran. Consultstloa. 

E BJS CBCIE Guérison, renseignements gratuits, r IbBâr 9IEi Boumutsspécialiste. 1 armanui iL.-et G.). 

Oft'rs- VIN NOUVEAUfin ,v 

OU on 'il, r. Peyronnet OU no 
VINICOLE NOUVELLE 

Pin DIT lt Normandie pur jus 
UIU 11 C extra. 45 fr. t'hecto. 

Théorie mécanique, brevet gar.. 
li, cité Falgerat, rue de Metz. Bx 

QflfiC-FEMME lrecl Rec. pens. 
onub Consult. Se charge enft. 
Mme COUTURIER. 85. c. d'Espagne 

J 'ACUETE t'i meubles, coffres-
forts, débarras cause départ ou 

décès CLAVEIUE. 15. e. d'Albret. 

J'achète bon prix tous les ■ 
MEUBLES RICHES el-SIMPLHsl 

Modernes cl Anciens 
ftéchérat. taari e'ittrel :i9, Berieaui j 

606 Voies urinaireS; ttUERISON DE LA 

eonlrôlée par l'analyse la sang. Clinique WASSERMANN-
28, rue »'lal Caries. BORDEAUX. - Traitement en 
une séance des Rétrécissements, Ecoulements 

A CEDER grand atelier clair, ci-
menté, lorce élect.. bureau té-

léph.. conviendrait usine guerre, 
env. gare Midi. Ec. Citar, Havas. 

Â v. machine à écr. Remington. 
ét.neut.^9,r.N.-Beau|on,Tivoli. 

TD THE FARMEBS' LOAN AID TAUST CQ1PARY L 
-4i, BO LEVARD HAUSSMANN, PARIS 

i fltëriRPÇ iS.Cockspur Street, S. W.
N

CU/
 THE FARMEHS' LOAN {NDTRUST COMPANY LUWUHtb W.OldBrSad Street', E. C. NtW-YUdK. j,

6
 „, Wllii^'^^«5, tltth Avenue I 

 — OPÉRATIONS DE BlftQLE — 
Donne toutes Facilités pour Affaires Commerciales avec l'Angleterre et les Etats-Unis 

bon charre-
tier dégagé 

de toute obligation militaire. Sé-
rieuses références. S'adr. J. EY-
QUEM et C», 75, q. Deschamps. 

Suis acheteur ferme ou à ren-
te propriété de rapport tou-

tes cultures. Faire offres, prix 
et conditions Grenier, poste res-
tante Montcaret (Dordogne). 

A VENDUE fr^oP^t'é SvSc 
hôtel et café, bonne clientèle, 
envir. St-Emilion. Ecr. à Mme Du-
périer, 25, rue Labirat, Bordeaux 

M énaee agriculteur demandé. 
Rélërences exigées. S'adresser 

Noêi, 46, Croix-Blanche, Bordx. 

P erdu dimanche soir une mon. 
tre bracelet dame or. La rap-

6, av. République, Caudéran. Réc. 

D AME 21 ans, sténo-dactylo, dé-
butante, dem. emploi. Ecrire 

Jane Blondeaux, 55, c. Pasteur. 

V aches laitières a vendre. Ba-
calan Pessac. P« traiter Mour-

fin, 63, rue des Fauros, Bordeaux 

G abare. Suis acheteur gabare 
60 à «0 tonneaux, bon état. — 

Ecrire offres et conditions a 
Beaumont, Agence nava< Bordx 

0 n dem. 2 bons charretiers. Pel-
lenn,BallotetDuval,;»,r.Deluos 

O n dem. voie Decauville de 0.50 
et u.60. wagons uets. Pellerin, 

Ballot et Duval, 79, rue Delbos. 

Transports en Ville 
Les Etablt* J. Tajnn Larnou 

et ci» se chargent de tous trans-
ports en villff* à des conditions 
avantageuses, suivant tonnage. 

Téléphone 42-36 

Vieux Journaux 
„ J A VENDRE 
S adresser U, rue Guiraude, Bx, 

B ILEONS de pin à vendre. Mon-
don, 38. rue d'Armagnac, Bdx. 

J nc homme 14 ans environ de-
mandé pour ascenseur et net-

toyages. Hôtel de Normandie, Bx 

)oste dem.employée débutante, 
S'adr. u, quai de la Monnaie. 

COFFRES?? 
ÔAYRAUT, 43. cou 

-FORTS incomb,, 
éflie occasion, 
rs de Clcô; Bx. 

njj DEM. bon garç. charcutier, 
UD lSJ.r.S'-Serriin.Bonsappoint-

D H U C vendeurs BONNETERIE DU NO et ROIENNKRIE, gar 
çons de magasin, bons salaires, 
demandés par import" maison 
rie-nouveauu s de Bordeaux. — 
Ecrire Cament, Ag. Havas. Bdx. 

C omptable partie double (libéré 
serv. mint.) demandé. Sit. d'a-

venir. Ec. Dront, Ag Havas Bx. 

3 étaux av. établi de mécanic. 
a v. Durand, 61, r. du Sauion. 

A chèterais beau mobilier mo-
derne occas. Bien des march. 

Ecrire détails Bois,Havas Bordx 

flM DEMANDE, au mois, temme 
UN robuste pour ménage et les-
sive, 6, r. Vitai-Carles, magasin. 

Bouillies bordelaises, dosaoes 
garantis, livraison imnito i«ro. 
duitsP.i5serc.lle,40,r.RousseIle Ii\ 

*ds MAGASINS av. £la
 c

r» » |r 
g. près gare p. entrepôts ou ga« 

ndust. Ec. Pmck, Ag. Havas, Bx 

LOCATION Machines à écrire 
toutes marq., dep. 10 fr. p. mois. 
Intor-Offlce. 52, al. Tourny. t.9-6i 

COIFFEUSE DE DAMES 
Ondulations Marcel. - Teintures 
au Henné. - Postiches. - Manu-
cure. - Mm» VILLENEUVE, 141. 
rue Sainte Catherine, 1~" étage. 

La trois troehuru documentaire» 
da Docteur Dupgyrouse,,5, Square 

Paris, sur là j^»Mfiii|«j!n*~8f*i la 

l'homme etcher. la femme sont envof ées 
par lui,discrè'emcnt,gratiscIr"0'30 .prix 
de l'anranch' ainsi qu'un questionnaire 
•osr consult-watuite tir correspondance. 

SAGE-FEMME 
I" classe 

31, rue de Douai. Paris, 
consulte tous les jours 

LEÇONS AUTO 
Automobiles neuves 

R U R G A LASSE, 180, r.Judalque, Bi 

BASSENS 
A VENDUE TERRAINS 

industriels dcp. un fr. lo mètre 
Camiade, 53. . Intendance, Bx. 

Achèterais PETIT CANOT G EN 
RE YOUYOU. Ecrire offres * 

Louis Dourron. Ag-. Havas, Bdx. 

nuiMISTE demandé pour Bor-
uni deaux. Ecrire à MISSE! 
Agence Havas, Bordeaux. 

AUTO Achèterais 10/u HP Ire t\V I U marque 5 à 6,000 fr Ecv 
détails Braud, Ag. Havas, Bonis 

PLACIER épicerie en gros, ban-
lieue et campagne, demande 

place. Sait conduire auto. Ecri-
re à JANET. Ag. Havas, Bordx-

RFS S P JUMENT ET CIIA1L BELLE BETTE A vendre. -
MONDON. 38, rue d'Armagnac. 

MAISON mNs^r"ï;r 
bureaux employé expérimenté 
excellent, référ., sachant à fonc 
service livraisons Bdx et banl. 
expédit., régie, douane, exportu 
tion Indiquer prétentions. Ecri 
re à OLET, Ag. Havas, Bordeaui 

fiU DEM. deux radeleurs pour h 
Vil radelage des bois en Girde 
Trav. assuré toute l'année. Ecr 
av. réf. et prêt. Pinel, Ag. Havas 

nu DEAI. a louer cheval envir. 
vu 2 mois ou acheter, bon trot-
teur, pour faire livraisons ban-
lieue. 12, rue de Moscou, Bordx. 

INNOVATION DENTAIRE, pose 
«de dent à 5 fr. Dentiers com-
plets, 50 fr., réparation même 
j*. Fontaine. 150, c. Victor-Hugo. 

 4 

Voiturette joli torpédo Richard-
Brasier, 2 places et spider. 

8 HP, 2 cylindres, très bon état 
de marche, avec tous accessoi-
res : capote, phare, magnéto 
Bosch, etc. Prix 2,300 fr. VEYS-
SIERE, à Montcaret (Dordogne), 

fîHF7 Pro,féss- Prenant pens-e-
WII-.C. quelques j. gens suivant 
cours lycée et différ. écoles se 
rouvent 2 places llb. Educat. et 

forf:,hi1il8n
D yie famille très co"' tortable. Préparation spéc. aux 

exam. juillet ou nov™ Ecole sup. 
comme.. LEY, 29, rue Prévôté! 

Institut Sérothérapiqus du Sud-Ouest 
B09DEA1H : iS. cours cie l'Intendance 
LÏ0»:,/7, rue de la République. 
GUÉRISON DE LA SYPHILIS 
sous le contrôle des Xauoraioires 
Ken$ei«n. Rratis et corresp. discrète 

E CONOMIE. Huile d'olive vierge, 
Jouce. exquise, la plus pure. 

Postal 10 ko» 30 fr. franco domi-
cile. Envoi échantill. contre 0.60. 
Huilerie St-Roch, Nice. A g" d«~. 

DEM. garçon de magas. de 
-•si 15 à 16 a. présenté p. parents 
ou homme dégagé de t" oblig. 
militaire.Cornaii,50,c.In tendance 

ON 

ACHAT VESTIAIRES 
et chaussures bon état. Spécia-
lité. Renouleau, 23 pl. Mériadecls. 

BU r? A VCD demandé, juin, 
mt I HT En pour propriété 
(Char.-Infér«) 2D hect., dont 15 
exc. prairies, 12 vaches, 4 bœufs, 
matériel agric. Godeau, Cognac. 

PCMIQQE P^te à vftler à v. 
UEnlOwCLestandi.Gvadignar, 

J 'ACHETE TOUT: papiers. m< 
taux, meubles, antiquités, eta 

Gatlnsau, 11, cours d'Albret, Br< 

filITfî .LOCATION LaDdaulet, 
MU i U limous. et torpédo tou-
risme, voyages rapides. Max MON-
TION. 6. r. Delurbe. Tél. 41-94. 

Chevaux. Emman. Duprat, de 
Langon, a reçu 2 et 4 c' à l'oc-

cas. foire Vondredi-Sâint, 2 gr«» 
conv. chevx t. genre et .t. prix. 


